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Avant-propos
Le Tout-Puissant a façonné et maintenu ici, sur Terre, pendant plus de 6 000 ans, 

une création étonnamment impressionnante et grandiose dont l’apogée est la race hu-
maine créée à sa propre image. Il s’agit d’une race d’êtres créés et conçus pour habiter 
cette planète et y exercer leur domination. En raison de l’intelligence et du pouvoir de 
raisonnement qui lui ont été conférés, cette espèce - homo sapiens - s’est vu confier ce 
privilège ; mais surtout, elle est la seule sur Terre à se voir offrir la possibilité de vivre à 
jamais dans la joyeuse présence du majestueux Créateur, et ce, pour l’éternité.

Comme tout privilège et toute responsabilité, cela s’accompagne de conditions. Le 
Créateur de l’univers, juste et miséricordieux, nous expose clairement ces conditions 
et nous invite à raisonner avec lui afin de comprendre les dispositions de son alliance.

Ainsi, au cours des trois prochains mois, les élèves de l’école du sabbat du monde 
entier étudieront ce sujet essentiel : « Plaider avec notre Créateur ». Il s’agit de la pre-
mière partie d’une série d’une année intitulée « Les trésors de la vérité ». Ces études 
participeront à une compréhension essentielle à notre préparation pour l’éternité, des 
merveilleux joyaux de la vérité de grand prix. Tous ceux qui veulent être sauvés doivent 
avoir une foi profonde et authentique en Dieu et une expérience chrétienne victorieuse 
qui leur permettra d’endurer jusqu’aux épreuves éprouvantes de la dernière heure de 
l’histoire de la Terre.

“Une religion qui s’adresse à des créatures intelligentes produira des preuves rai-
sonnables de son authenticité, car il y aura des résultats marqués dans le cœur et le 
caractère. La grâce du Christ se manifestera dans leur conduite quotidienne. Nous pou-
vons sans crainte demander à ceux qui professent être sanctifiés : Les fruits de l’Esprit 
apparaissent-ils dans votre vie ? Manifestez-vous la douceur et l’humilité du Christ, et 
révélez-vous le fait que vous apprenez chaque jour à l’école du Christ, façonnant votre 
vie selon le modèle de sa vie désintéressée ?

Le respect des commandements de Dieu est ce qui atteste le mieux du lien que 
chacun entretient avec lui. Méfiance envers soi-même et dépendance à l’égard de Dieu 
sont la meilleure preuve de foi en Christ. Refléter son image témoignera de ce que nous 
demeurons en lui. Dans la mesure où nous le faisons, nous donnons la preuve que nous 
sommes sanctifiés par la vérité, car la vérité est illustrée dans notre vie quotidienne.”—
Ye Shall Receive Power, p. 121.

“Beaucoup de croyants s’efforcent d’obéir aux commandements de Dieu ; cepen-
dant, ils jouissent de peu de paix et de joie. Cette carence dans leur vie spirituelle pro-
vient du manque d’exercice de leur foi. Ils marchent, semble-t-il, sur une terre altérée, 
dans un désert aride. Ils se contentent de peu, alors qu’ils pourraient demander beau-
coup ; car les promesses de Dieu sont illimitées.”—Conquérants pacifiques, p. 502-503.

Nous prions pour que nous soyons tous enrichis par les Leçons de l’École du 
Sabbat de ce trimestre et que notre foi soit grandement fortifiée par le fait de raisonner 
avec l’Omniscient !

Le Département de l’École du sabbat de la Conférence générale
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 Offrande spéciale
 pour un centre d’éducation et de 
santé à Adyguée, dans le Caucase 
du Nord, en Russie

Le territoire russe couvre 17 125 191 
kilomètres carrés et possède une popu-
lation d’environ 146 780 000 d’âmes dont 
111  millions de Russes. Les 35 millions res-
tants représentent plus de 180 nationalités. La 
religion  principale est l’orthodoxie (42 %), ensuite 
vient l’islam (30 %). Les autres religions incluent le catholiscisme (3 %), les anciens 
croyants (une branche des chrétiens orthodoxes d’orient), puis le protestantisme 
(2 %), et enfin le bouddhisme, le judaïsme et le catholiscisme grec (1 %).

Depuis 1925, le message de la Réforme a été proclamé ici dans des circons-
tances très difficiles. De nombreux frères ont été emprisonnés pour la Parole de 
Dieu. Certains ont sacrifié leur vie au nom de la vérité. Dans les années 1990, notre 
Église a pu prêcher librement et cette opportunité a été activement utilisée. En juin 
2018, l’Union russe a été organisée. Au cours des dernières années, nos possibili-
tés de prêcher librement sont devenues très limitées, nous avons donc cherché un 
terrain dans la nature pour organiser des assemblées spirituelles et des programmes 
missionnaires de santé. Le Seigneur nous a permis d’acheter environ 5 hectares sur 
une colline dans les montagnes du Caucase avec vue sur de merveilleux paysages 
montagneux. Comme il est très difficile de trouver de l’eau dans cette région de 
montagne, le prix du terrain était plutôt bas. Mais le Seigneur s’est occupé de cette 
difficulté et nous a aidés à trouver une source d’eau sur le terrain, non seulement 
pour boire, mais aussi pour faire un étang. Nous lui sommes reconnaissants pour 
cette grande bénédiction de sa providence ! À l’été 2019, nous avons organisé la pre-
mière assemblée sur ce terrain, bien que nous n’ayons pu construire que des struc-
tures légères pour les réunions, un réfectoire et une petite maison de deux pièces. 
Un médecin a été invité à y tenir un séminaire sur le bien-être. Conformément à la 
lumière de l’Esprit de prophétie et compte tenu des circonstances qui sont les nôtres, 
nous voyons un grand potentiel pour le travail missionnaire médical si des locaux 
appropriés à cet effet étaient construits.

Nous sommes persuadés que, par la miséricorde de Dieu et avec l’aide des frères 
du monde entier, le Seigneur nous aidera à accomplir ce projet que nos frères locaux 
ne peuvent financer eux-mêmes. Que le Seigneur bénisse tous ceux qui veulent sou-
tenir ce projet par leurs prières et leurs finances !

Vos frères et sœurs de l’Union russe
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 Leçon 1  Sabbat 7 janvier 2023

Dieu parle aux hommes d’aujourd’hui

“Ainsi parle l’Éternel : Maudit soit l’homme qui se confie dans l’homme, 
qui prend la chair pour son appui, et qui détourne son cœur de l’Éternel !” (Jé-
rémie 17:5).

“Dans sa miséricorde et sa fidélité, Dieu permet souvent que ceux en qui nous 
plaçons notre confiance nous fassent défaut, afin que nous comprenions combien il 
est insensé de compter sur l’homme.”—Le Ministère de la guérison, p. 420.

Lecture proposée : Conseils aux éducateurs, aux parents et aux étudiants, 
p. 370-373 ;

Fundamentals of Christian Education, p. 129–137.

Dimanche  1er janvier 

1. COMMENT LA BIBLE FUT-ELLE DONNÉE ?
a. De quelle manière les Écritures ont-elles été données ? (Apportez des préci-

sions) 2 Timothée 3:16 ; 2 Pierre 1:21 ; Nombres 12:6.

“Ce ne sont pas les mots de la Bible qui sont inspirés ; ce sont les hommes. L’ins-
piration agit non pas sur les mots ou les expressions, mais sur l’auteur lui-même, à 
qui le Saint-Esprit communique des pensées. Quant aux mots, ils portent l’empreinte 
de l’individualité. L’Esprit divin se répand. Il s’unit à l’esprit de l’homme, si bien que 
les déclarations de l’homme sont la Parole de Dieu.”—Messages choisis, vol. 1, p. 24.

b. Que devons-nous réaliser à propos des rêves et des visions lorsque nous 
cherchons à être guidés par Dieu ? Deutéronome 13:1–5 ; Jérémie 29:8.

c. Quelles autres raisons y a-t-il aux rêves ? Ecclésiaste 5:2 ou 3, 6 ou 7.

d. Comment devons-nous mettre les prophètes à l’épreuve ? 1 Corinthiens 
14:32 ; Ésaïe 8:19-20.
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Lundi  2 janvier 

2. LES ÉCRITURES SONT-ELLES INFAILLIBLES ?
a. Jusqu’à quel point pouvons-nous croire en la pureté de la Parole de Dieu ? 

Psaumes 12:6-7 ou 7-8.

“Nous avons une Bible qui contient la plus précieuse vérité. Elle renferme l’al-
pha et l’oméga de la connaissance.”—Ministère évangélique, p. 303.

“La Bible contient le conseil infaillible de Dieu. Ses enseignements exposés 
d’une manière pratique, rendront les hommes capables d’occuper une position de 
responsabilité. C’est la voix de Dieu parlant à l’âme chaque jour. Avec quel soin les 
jeunes ne doivent-ils pas étudier la parole de Dieu et en conserver les vues dans leur 
cœur, afin que ses préceptes puissent régir toute leur conduite !”—Testimonies for the 
Church, vol. 4, p. 441.

“Dans sa Parole, Dieu a donné aux hommes les connaissances nécessaires au 
salut. Les Saintes Écritures doivent être reçues comme ayant une autorité absolue, 
comme une révélation infaillible de sa volonté. Elles constituent la norme du carac-
tère, le révélateur de la doctrine et la pierre de touche de l’expérience.”—Le Grand 
Conflit, p. (c) et (d) et La Tragédie des siècles, p. 11.

“[Les jeunes] ont besoin d’un conseiller sûr, d’un guide infaillible. Ils le trouve-
ront dans la Parole de Dieu. S’ils ne l’étudient pas d’une manière diligente, ils tom-
beront dans de graves erreurs, qui compromettront leur bonheur et celui des autres, 
tant pour la vie présente que pour la vie future.”—Messages à la jeunesse, p. 441.

b. Dans quelle mesure les principes énoncés dans les Écritures sont-ils pé-
rennes ? Matthieu 24:35 ; Psaumes 119:160 ; Ésaïe 40:8.

“[Christ] affirmait que la parole de Dieu pouvait être comprise par tous les 
hommes. Il attirait l’attention sur l’autorité absolue des Écritures. C’est ce que nous 
devrions faire nous-mêmes. La Bible doit être présentée au monde comme la parole 
d’un Dieu infini, comme le point final de toute controverse et le fondement de toute 
croyance.”—Les Paraboles, p. 27.

“La Bible, pleinement reçue et étudiée comme la voix de Dieu, indique à la 
famille humaine comment atteindre les demeures du bonheur éternel et s’assurer les 
trésors du ciel.”—Fundamentals of Christian Education, p. 444.

“L’éducation donnée dans nos écoles ne devrait-elle pas être de nature à garan-
tir une connaissance plus précise de la Parole de Dieu, à conduire vers une relation 
vitale avec Dieu en gardant les yeux fixés sur lui, et en éveillant tous les meilleurs 
sentiments de l’âme ? Ce genre d’éducation est aussi durable que l’éternité.”—The 
General Conference Daily Bulletin, 6 mars 1899.

6 Leçons de l’école du Sabbat, 1er tr imestre 2023



Mardi  3 janvier 

3. RECEVOIR LES ÉCRITURES DIVINEMENT INSPIRÉES
a. Que devons-nous réaliser lorsque Dieu parle par ses prophètes ? Jérémie 

1:4–9 ; 1 Thessaloniciens 2:13.

“Le Christ enseigna à ses disciples qu’ils devaient être réceptifs à ses instruc-
tions et prêts à croire. Il prononça sur eux une bénédiction parce qu’ils entendaient la 
parole et la recevaient avec foi. […]

Seul celui qui reçoit les Écritures comme la voix de Dieu lui parlant personnel-
lement est un vrai disciple. Il tremble en l’entendant, car pour lui elle est une réalité 
vivante.”—Les Paraboles, p. 43-44.

“La Bible attribue son existence à Dieu ; et pourtant, elle a été écrite par des 
hommes. En effet, le style de ses différents livres trahit la personnalité de divers écri-
vains. Toutes les vérités qui y sont révélées, quoique ‘inspirées de Dieu’ (2 Timothée 
3:16), sont exprimées dans le langage humain. Par le Saint-Esprit, l’Être infini a illu-
miné le cœur de ses serviteurs. Il leur a donné des songes, des visions, des symboles 
et des images, tout en leur laissant la liberté d’exprimer la vérité dans leur propre 
langue.”—Messages choisis, vol. 1, p. 28.

b.	 Qu’est-ce	que	Dieu	nous	révèle	souvent	par	ses	prophètes	afin	de	nous	aider	
à comprendre la nature omnisciente et éternelle de la divinité ? Amos 3:7 ; 
Ésaïe 46:9-10.

“L’histoire et la prophétie témoignent que le Dieu de toute la terre révèle des se-
crets au monde par l’intermédiaire des porteurs de lumière qu’il a choisis. Un monde 
sceptique, parlant et écrivant sur l’éducation supérieure, divague sur des choses qu’il 
ne comprend pas. Il ne voit pas que la véritable éducation supérieure comprend une 
connaissance plus parfaite de Dieu et de Jésus-Christ, qu’il a envoyé. Il y en a peu qui 
comprennent que toute véritable science humaine vient du Dieu de la science et que 
Dieu démontre au monde qu’il règne sur tout.”—Manuscrits inédits, Tome 3, p. 159.

“Il semble, à lire les annales de l’histoire humaine, que l’avènement et la chute 
des empires dépendent de la volonté et des exploits des hommes. La tournure des 
événements paraît se modifier au gré de leur puissance, de leur ambition ou de leur 
caprice. Mais la Parole de Dieu soulève le voile, et nous contemplons au-dessus, 
derrière et à travers tout le jeu des intérêts, du pouvoir et des passions des hommes 
l’action de celui qui, dans sa souveraine miséricorde, accomplit silencieusement et 
avec patience les desseins de sa volonté.”—Prophètes et rois, p. 380.
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Mercredi  4 janvier 

4. QU’EST-CE QUI EST NÉCESSAIRE DE NOTRE PART ?
a. Quelle attitude devons-nous avoir quand nous étudions la Bible ? Ésaïe 66:1, 

2 ; Jean 7:17 ; Actes 17:10, 11.

“Quand une âme fait au Christ une reddition totale, une puissance nouvelle 
s’empare du nouveau cœur. Il se fait alors un changement que l’homme ne saurait 
accomplir par lui-même. Il s’agit d’une œuvre surnaturelle qui introduit dans la na-
ture humaine un élément surnaturel. L’âme qui s’abandonne au Christ devient sa 
forteresse, qu’il occupe dans un monde en révolte, et où il ne tolère aucune autorité 
rivale. Une âme ainsi gardée par des agents célestes est imprenable aux assauts de 
Satan. À moins que nous nous livrions au pouvoir du Christ, le malin dominera sur 
nous.”—Jésus-Christ, p. 314.

“Contester, remettre en question, critiquer, ridiculiser, voilà l’éducation que 
beaucoup ont reçue et les fruits qu’ils portent. Ils refusent d’admettre les preuves. Le 
cœur naturel est en guerre contre la lumière, la vérité et la connaissance. Jésus-Christ 
a été dans chaque chambre où vous avez été reçu. Combien de prières sont montées 
au ciel depuis ces chambres ?”—The Ellen G. White 1888 Materials, p. 140.

“Il n’est pas possible de s’assurer que notre doctrine soit juste et exempte de 
toute ivraie et de toute erreur si nous ne faisons pas quotidiennement la volonté de 
Dieu. Si nous faisons sa volonté, nous connaîtrons la doctrine. Nous verrons la vérité 
dans sa beauté sacrée. Nous l’accepterons avec révérence et avec une crainte pieuse, 
et nous pourrons alors présenter aux autres ce que nous savons être la vérité. Il ne 
doit y avoir aucun sentiment de supériorité ou d’exaltation personnelle dans ce travail 
solennel.”—Ibid., p. 46.

b. Quelle partie de la Bible est plus importante que le reste ? Romains 15:4 ; 
Luc 24:27 ; Ésaïe 28:10.

“Toutes les parties de la Bible nous ont été données par inspiration divine et sont 
profitables. Accordons autant d’attention à l’Ancien Testament qu’au Nouveau. En 
étudiant l’Ancien, nous verrons jaillir de vivantes sources là où le lecteur négligent 
ne discernera qu’un désert.

L’Ancien et le Nouveau Testament s’éclairent l’un l’autre. Chacun d’eux révèle 
la gloire de Dieu en Christ.”—Conseils aux éducateurs, aux parents et aux étu-
diants, p. 372.
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Jeudi  5 janvier 

5. IL NE SUFFIT PAS DE LIRE ET D’ÉTUDIER
a. Que devons-nous faire avec ce que nous avons appris par l’étude des Saintes 

Écritures ? Proverbes 2:1–5 ; Psaumes 119:11, 16.

“Le Saint-Esprit aime à parler aux jeunes et à leur faire découvrir les trésors et 
les beautés de la parole de Dieu. Les promesses faites par le grand Maître emporte-
ront l’intérêt et pénétreront l’âme d’un pouvoir divin. Le croyant se familiarisera avec 
les choses célestes qui deviendront pour lui un rempart contre la tentation.

Les paroles de vérité auront une importance plus grande et prendront une signi-
fication insoupçonnée jusqu’alors. Leur beauté et leur richesse auront une influence 
transformatrice sur l’esprit et le caractère. La lumière de l’amour céleste inondera le 
cœur comme une inspiration.”—Les Paraboles, p. 108-109.

b. À quoi sommes-nous comparés si nous prenons ces choses à cœur ? 
Luc 6:46–49.

“Le cœur qui héberge les précieuses vérités de la Parole de Dieu est fortifié 
contre la tentation de Satan, contre les pensées impures et les actions impies.”—My 
Life Today, p. 28.

c. Que devons-nous demander au Seigneur de faire pour nous ? Pourquoi ? 
Psaumes 119:133.

“La sagesse divine ordonnera les pas de ceux qui mettent leur confiance dans le 
Seigneur. L’amour divin les entourera, et ils prendront conscience de la présence du 
Consolateur, l’Esprit Saint.”—Our High Calling, p. 324.

Vendredi  6 janvier 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Comment l’inspiration divine est-elle impartie à l’humanité ?
2.	 Jusqu’à	quel	point	pouvons-nous	faire	confiance	à	la	Bible	?	Pourquoi	?
3. Pour quelle raison les écrits prophétiques ont-ils été donnés, et de quelle 

autorité tous les écrits inspirés sont-ils investis ?
4. Comment notre attitude rejaillit-elle sur l’étude de la Bible ?
5. Comment construire sa vie sur une fondation sûre ?
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 Leçon 2  Sabbat 14 janvier 2023

La puissance de la Parole de Dieu

“O Dieu ! crée en moi un coeur pur, renouvelle en moi un esprit bien dis-
posé” (Psaumes 51:10 ou 12).

“La tentation semble souvent irrésistible parce qu’on néglige la prière et l’étude 
de la Bible ; alors, quand survient la tentation, on ne se souvient pas des promesses 
de Dieu et on est incapable de repousser Satan avec l’épée de la Parole de Dieu.”—La 
Tragédie des siècles, p. 650.

Lecture proposée : Fundamentals of Christian Education, p. 123–128.

Dimanche  8 janvier 

1. SOLDATS DE LA CROIX
a. À quoi faut-il constamment être attentif tout au long de notre séjour sur 

Terre ? 1 Pierre 5:8. À quoi Paul compare-t-il donc la vie d’un chrétien ? 
2 Timothée 2:3.

“Rien n’est plus impuissant, rien n’est plus dépendant que l’âme qui sent son 
néant ; elle se fie entièrement aux mérites du sang d’un Sauveur crucifié et ressus-
cité. La vie chrétienne est une vie de guerre, de conflit permanent. C’est une bataille 
et une marche. Mais chaque acte d’obéissance au Christ, chaque acte d’abnégation 
pour l’amour de lui, chaque épreuve bien supportée, chaque victoire remportée sur la 
tentation, est un pas en avant sur le chemin d’une glorieuse victoire finale.”—That I 
May Know Him, p. 253.

b.	 Quelle	est	la	seule	manière	d’être	finalement	victorieux	?	Éphésiens	6:11–17.

“Ceux qui revêtiront toute l’armure de Dieu et consacreront chaque jour du 
temps à l’étude des Écritures seront en communion avec le ciel et auront sur leur 
entourage une influence salvatrice et transformatrice. De grandes pensées, de nobles 
aspirations, des perceptions claires de la vérité et du devoir envers Dieu, seront les 
leurs. […] Cette classe aura une audace sanctifiée pour venir en présence de l’Infini. 
Ils sentiront que la lumière et les gloires du ciel sont pour eux, et ils seront raffinés, 
élevés, ennoblis par cette connaissance intime de Dieu. Tel est le privilège des vrais 
chrétiens.”—Testimonies for the Church, vol. 5, p. 112-113.
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Lundi  9 janvier 

2. PUISSANCE DANS LA PAROLE
a. À quel point la Parole est-elle pénétrante quand elle est réellement reçue 

dans l’âme ? Hébreux 4:12.

“Les paroles de l’inspiration, méditées dans le cœur, seront comme des ruis-
seaux provenant de la source de l’eau de la vie. Notre Sauveur a prié afin que l’esprit 
des disciples soit ouvert à la compréhension des Écritures. Chaque fois que nous 
étudions la Bible avec un cœur en prière, le Saint-Esprit est proche pour nous ouvrir 
le sens des mots que nous lisons.”—Our High Calling, p. 205.

“La vérité pratique doit être introduite dans la vie, et la Parole, comme une épée 
à double tranchant, doit amputer l’excédent de soi qui se trouve dans nos caractères.

La Parole rend humble l’orgueilleux, doux et contrit le pervers, obéissant le 
désobéissant. Les habitudes de péché naturelles à l’homme se mêlent à la vie quoti-
dienne. Mais la Parole retranche les convoitises charnelles. Elle discerne les pensées 
et les intentions de l’esprit. Elle sépare les articulations et les moelles, tronquant les 
convoitises de la chair, rendant les hommes prêts à souffrir pour leur Seigneur.”—
The SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 928.

b. Au début, à quelle vitesse la Parole créa-t-elle le ciel et la Terre ? Genèse 1:1 ; 
Psaumes 33:6, 9.

c. À partir de quels matériaux Dieu a-t-il créé les mondes à l’aide de sa parole ? 
Hébreux 11:3. Après avoir créé les mondes, Dieu a-t-il livré la création à elle-
même ? Hébreux 1:3.

“Cette même énergie créatrice à l’origine du monde est toujours active, soute-
nant l’univers et continuant d’animer les mécanismes naturels. La main divine guide 
les planètes dans leur course bien réglée à travers les cieux. Ce n’est pas portée par sa 
puissance propre que la terre, année après année, poursuit sa course autour du soleil 
et produit ses richesses. Dieu par sa Parole contrôle les éléments. Il couvre le ciel de 
nuages et prépare la pluie pour arroser la terre. Il rend les vallées fertiles et ‘fait ger-
mer l’herbe sur les montagnes’ (Psaumes 147:8). C’est par sa puissance que la végé-
tation s’épanouit, que les feuilles apparaissent et que les fleurs s’ouvrent.”—Conseils 
aux éducateurs, aux parents et aux étudiants, p. 149-150.
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Mardi  10 janvier 

3. RECONNAÎTRE LE PÉCHÉ
a. Quel fut le désir de David après qu’il eut péché contre Dieu et contre Bath-

Schéba ? Psaumes 51:1–4 ou 3-6.

b. Quand on lit les paroles de repentance de David, conservées dans les an-
nales divines, que peut-on dire de ses préoccupations les plus profondes ; 
s’agissait-il des conséquences qu’il aurait à subir ou de la restauration de sa 
relation avec Dieu ? Psaumes 51:5–10 ou 7-12.

“Durant toute l’année qui s’écoula après son péché, David vécut dans une sécu-
rité apparente ; aucun signe extérieur du déplaisir de Dieu ne paraissait. Mais la sen-
tence divine n’en était pas moins suspendue au-dessus de sa tête. Le jour des rétribu-
tions s’approchait sûrement et à grand pas, jour de honte et d’agonie qui jetterait une 
ombre sur toute sa vie terrestre, et que nulle repentance ne pouvait conjurer. Ceux 
qui cherchent, par l’exemple de David, à diminuer la culpabilité de leurs péchés, de-
vraient apprendre par le récit biblique que le chemin de la transgression est pénible ; 
et qu’alors même que, comme David, ils se détourneraient du mal, les résultats de 
leurs péchés, même en cette vie, ne laisseraient pas de les abreuver d’amertume.”—
Patriarches et prophètes, p. 746 (Bâle).

“Le repentir de David est profond et sincère. Il ne fait pas le moindre effort pour 
pallier son crime. Sa prière ne trahit aucun désir d’échapper au châtiment dont il est 
menacé. Il voit l’énormité de sa chute devant Dieu. Il voit la souillure de son âme. Il 
abhorre son péché. Ce n’est pas seulement le pardon qu’il demande, mais la pureté 
du cœur. D’autre part, il ne s’abandonne pas au désespoir. Il voit dans les promesses 
divines au pécheur repentant la preuve de son pardon et de la faveur du ciel resti-
tuée.”—Ibid., p. 703 (V&S).

“David a été pardonné de sa transgression parce qu’il a humilié son cœur de-
vant Dieu dans la repentance et la contrition de son âme, et parce qu’il a cru que la 
promesse de Dieu de pardonner s’accomplirait. Il a confessé son péché, s’est repenti 
et a été reconverti. Dans le ravissement de l’assurance du pardon, il s’est exclamé : 
‘Heureux celui dont la transgression est pardonnée, dont le péché est couvert. Heu-
reux l’homme à qui le Seigneur n’impute pas d’iniquité, et dans l’esprit duquel il n’y 
a pas de fraude’ (Psaumes 32:1-2). La bénédiction découle du pardon ; et le pardon 
résulte du fait qu’on croit que Christ porte le péché confessé dont on se repent. Ainsi, 
c’est de lui que viennent toutes nos bénédictions. Sa mort est un sacrifice expiatoire 
pour nos péchés. Il est le grand Médium par lequel nous recevons la miséricorde et la 
faveur de Dieu.”—Our High Calling, p. 83.
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Mercredi  11 janvier 

4. LE POUVOIR DE CHANGER LE CŒUR HUMAIN
a. Qu’est-ce qui permet d’espérer en la possibilité de transformer une vie 

souillée, peccamineuse, en une vie pure ? Job 14:4 ; Jérémie 13:23 ; Ézé-
chiel 36:26-27.

“Il est vrai qu’on peut avoir une conduite extérieurement correcte sans la puis-
sance transformatrice de Jésus-Christ. L’amour du prestige et le désir de posséder 
l’estime de ses semblables peuvent produire une vie réglée. Par respect de soi-même, 
on peut éviter les apparences du mal. Un égoïste peut faire des actions généreuses. 
Comment alors déterminer de quel côté nous nous trouvons ?”—Vers Jésus, p. 58.

“Dieu a tout fait pour assurer le triomphe de ceux qui luttent contre le mal. La 
Bible est l’armure dont nous devons nous revêtir.”—Conquérants pacifiques, p. 448.

b. Quel est le seul moyen pour que le cœur humain corrompu soit changé en un 
cœur qui se réjouisse de la justice ? Jean 3:3.

“Désormais ils aiment les choses qu’ils haïssaient et les choses qu’ils aimaient, 
ils les haïssent. L’orgueilleux devient doux et humble de cœur. Celui qui était vain et 
autoritaire devient sérieux et modeste. L’ivrogne devient sobre, le licencieux devient 
pur.”—Vers Jésus, p. 58.

c. Quelle est la preuve de ce changement ? Galates 5:22-23.

“La vieille nature, née du sang et de la volonté de la chair, ne peut hériter le 
royaume de Dieu. Il faut renoncer aux vieux chemins, aux tendances héréditaires, 
aux vieilles habitudes, car la grâce ne s’hérite pas. La nouvelle naissance consiste 
à avoir de nouvelles motivations, de nouveaux goûts, de nouvelles tendances. Ceux 
qui ont été engendrés par l’Esprit Saint pour vivre une nouvelle vie, sont parvenus 
à être participants de la nature divine, et dans toutes leurs habitudes et leurs pra-
tiques ils démontrent leur relation avec Christ. Quand les hommes qui prétendent 
être chrétiens gardent tous leurs défauts naturels de caractère et leurs tendances, 
quelle différence y a-t-il entre leur attitude et celle des mondains ? Ils n’apprécient 
pas la vérité comme étant quelque chose qui sanctifie et raffine. Ils ne sont pas nés de 
nouveau.”—The SDA Bible Commentary, vol. 6, p. 1101.
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Jeudi  12 janvier 

5. NÉS PAR LA PAROLE DE DIEU
a. Qu’est-ce qui a le pouvoir de produire un changement radical dans le 

cœur d’un individu méchant et corrompu ? Romains 1:16 ; Jean 1:1 ; 15:3 ; 
1 Pierre 1:23.

“La Bible est la plus merveilleuse de toutes les histoires, car elle est la pro-
duction de Dieu, et non d’un esprit limité. Elle nous ramène à travers les siècles au 
commencement de toutes choses, présentant l’histoire de temps et de scènes qui, 
autrement, n’auraient jamais été connus. Elle révèle la gloire de Dieu au travers de 
l’action de sa providence pour sauver un monde déchu. Elle présente dans le langage 
le plus simple la puissance de l’Évangile qui, s’il était reçu, romprait les chaînes qui 
lient les hommes à Satan.”—Fundamentals of Christian Education, p. 377.

b. Que produit la Parole en nous et pourquoi est-elle si nécessaire à une vie 
victorieuse ? Romains 10:17 ; 1 Jean 5:4. Comment rester sur cette lancée 
victorieuse pour le reste de notre vie ? Colossiens 2:6.

“Quand la foi reçoit ainsi et s’approprie les principes de la vérité, ils deviennent 
partie intégrante de notre être et le mobile déterminant de la vie. La Parole de Dieu, 
reçue par une âme, façonne les pensées et concourt à la formation du caractère.

Nous serons affermis en regardant constamment à Jésus avec les yeux de la foi. 
Dieu veut accorder ses révélations les plus précieuses à son peuple affamé et assoiffé 
de vérité. Le Christ sera reconnu comme un Sauveur personnel. Celui qui se nourrira 
de sa Parole verra qu’elle est esprit et vie. La parole fait disparaître la nature charnelle 
et communique une vie nouvelle en Christ-Jésus. Le Saint-Esprit vient réconforter 
notre âme. Par l’action transformatrice de sa grâce, l’image de Dieu est reproduite 
chez le disciple, qui devient une nouvelle créature. L’amour succède à la haine, le 
cœur est formé à la ressemblance divine.”—Jésus-Christ, p. 382.

Vendredi  13 janvier 

RÉVISION PERSONNELLE
1. À quel point le combat du chrétien contre le mal est-il sérieux ?
2. Quelle place importante la Parole de Dieu a-t-elle dans cette guerre ?
3. Comment est-il possible de comprendre la profondeur de la nature destruc-

trice du péché ?
4. Comment la transformation de l’âme a-t-elle lieu ?
5. Comment maintenir notre relation avec Christ ?
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 Leçon 3  Sabbat 21 janvier 2023

Des serpents brûlants

“ Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du 
repos. Prenez mon joug sur vous et recevez mes instructions, car je suis doux et 
humble de coeur ; et vous trouverez du repos pour vos âmes. Car mon joug est 
doux, et mon fardeau léger” (Matthieu 11:28–30).

“L’humanité du Fils de Dieu est tout pour nous. C’est la chaîne d’or qui re-
lie notre âme au Christ, et par lui à Dieu. Ceci doit être le sujet de nos études.”— 
Messages choisis, vol. 1, p. 286.

Lecture proposée : Jésus-Christ, p. 33-34 et chapitre 12.

Dimanche  15 janvier 

1. LA POSTÉRITÉ D’ABRAHAM
a. Décrivez une attitude vraiment dangereuse pour notre vie spirituelle. 

Jean 8:33.

b. Qu’est-ce qui nous rend esclaves du péché ? Jean 8:34, 39–44.

“Les pharisiens avaient déclaré qu’ils étaient enfants d’Abraham. Jésus leur dit 
qu’une telle prétention n’était valable que s’ils accomplissaient les œuvres d’Abra-
ham. Les véritables enfants d’Abraham sont ceux qui vivent comme lui dans l’obéis-
sance à Dieu. Ils ne chercheraient pas à mettre à mort celui qui leur apportait la 
vérité telle qu’il l’avait reçue de Dieu. En complotant contre le Christ les rabbins n’ac-
complissaient pas les œuvres d’Abraham. Descendre simplement d’Abraham selon 
la chair n’a aucune valeur. On n’est son enfant qu’en maintenant un rapport spirituel 
avec lui, ce qui serait manifesté par la possession du même esprit qui l’animait, et par 
l’accomplissement des mêmes œuvres.”—Jésus-Christ, p. 463-464.

c. Comment est-il possible d’être délivré de la tyrannie de ce maître cruel ? 
Jean 8:32, 36 ; Galates 3:29.
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Lundi  16 janvier 

2. QUE VEUT DIRE “CONNAÎTRE” ?
a. Quelle question primordiale Pilate a-t-il posée dans la salle du jugement ? 

Jean 18:38 (première partie). Quelle explication aurait-il reçue s’il s’était 
arrêté un instant pour écouter la réponse du Sauveur ? Jean 14:6.

“Pilate désirait connaître la vérité. Il y avait de la confusion dans son esprit. Il 
écoutait attentivement les paroles du Sauveur et un vif désir naissait en son cœur de 
savoir ce qu’était vraiment la vérité et comment il pourrait l’obtenir. ‘Qu’est-ce que la 
vérité ?’ demanda-t-il. Mais il n’attendit pas la réponse. Rappelé aux préoccupations 
du moment par le tumulte du dehors, car les prêtres réclamaient une décision immé-
diate, il sortit au-devant des Juifs et leur dit avec solennité : ‘Moi, je ne trouve aucun 
motif contre lui.’ ”—Jésus-Christ, p. 730.

b. Expliquez ce qui peut arriver lorsqu’une personne étudie la Parole mais 
sans connaître Dieu. Marc 12:24 ; 2 Timothée 3:7.

“Les sadducéens se flattaient d’être les plus fidèles interprètes des Écritures. 
Jésus leur montra qu’ils n’en connaissaient pas la vraie signification.”—Jésus-
Christ, p. 602.

c. Comment est-il possible d’être attiré par Celui pour lequel notre nature dé-
chue n’a pas d’inclination naturelle ? Jean 12:32 ; 8:28 ; Matthieu 11:28–30.

“Chaque fois qu’il présente la loi au peuple, que l’enseignant de la vérité montre 
le trône surmonté de l’arc-en-ciel de la promesse, la justice du Christ. La gloire de 
la loi est le Christ ; il est venu pour la magnifier et la rendre honorable. Dites claire-
ment que la miséricorde et la vérité se sont rencontrées en Christ, et que la justice 
et la paix se sont embrassées. C’est lorsque vous regardez vers son trône, offrant à 
Dieu votre repentance, vos louanges et vos actions de grâces, que vous perfectionnez 
votre caractère chrétien et que vous représentez Christ aux yeux du monde. Vous 
demeurez en Christ, et Christ demeure en vous ; vous avez cette paix qui dépasse 
toute compréhension. Nous avons besoin de méditer constamment sur le Christ et 
sur sa beauté attrayante. Nous devons diriger nos esprits vers Jésus, les fixer sur lui. 
Dans chaque discours, insistez sur les attributs divins.”—The Ellen G. White 1888 
Materials, p. 730.

“Étudiez soigneusement le caractère divin et humain ; demandez-vous toujours : 
‘Que ferait Jésus à ma place ?’ ”—Le Ministère de la guérison, p. 425.
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Mardi  17 janvier 

3. DES SERPENTS DANS LE DÉSERT
a. Quel remède Dieu avait-il prévu pour les personnes mordues par des ser-

pents venimeux dans le désert ? Que fallait-il faire pour que la guérison eût 
lieu ? Nombres 21:6–9.

“Protégés par la puissance divine, les Hébreux n’ont pas vu les dangers innom-
brables qui les entouraient sans cesse. Aussi, dans leur ingratitude et leur incrédulité, 
ils croient une fois de plus aller au-devant de la mort. En conséquence, Dieu va pré-
cisément permettre à celle-ci de les atteindre. Les serpents venimeux qui infestaient 
le désert étaient appelés “serpents brûlants” en raison des effets meurtriers produits 
par leur morsure que suivaient une violente inflammation et une mort soudaine. Or la 
main de Dieu s’étant momentanément retirée, un grand nombre d’Israélites se virent 
harcelés par ces dangereux reptiles. […]

Moïse reçut l’ordre de faire un serpent d’airain semblable à ceux qui tourmen-
taient le peuple et de l’élever au milieu du camp, faisant savoir que tous ceux qui diri-
geraient les yeux sur cette effigie seraient soulagés. Il obéit, et bientôt la joyeuse nou-
velle se répandit parmi le peuple que ceux qui avaient été mordus pouvaient échapper 
à la mort. Comme un grand nombre de personnes avaient déjà succombé, plusieurs 
avaient du mal à croire qu’il suffisait, pour être guéris, de regarder l’image métallique 
dressée par Moïse sur une perche. Ceux-là périrent dans leur incrédulité. Un grand 
nombre de blessés, cependant, eurent foi au divin remède. […] Un seul regard jeté sur 
lui par les moribonds suffisait : ils étaient complètement rétablis.

Les Israélites savaient que ce serpent de métal n’avait pas le pouvoir d’opérer un 
tel miracle, et que sa vertu guérissante venait de Dieu. Dans sa sagesse, Dieu avait 
choisi ce moyen de manifester son pouvoir. Ce simple rite avait pour but d’enseigner 
au peuple que c’étaient ses péchés qui lui avaient attiré cette affliction, et lui apprenait 
qu’en obéissant à Dieu, il n’avait aucun danger à redouter, car l’Éternel le garderait de 
tout mal.”—Patriarches et prophètes, p. 408-409 (V&S) et 434-436 (Bâle).

b. En quoi cette expérience est-elle parallèle à l’expérience de ceux qui ont 
souffert de la morsure du serpent ancien (Apocalypse 12:9) et qui désirent 
en être guéris ? Jean 3:14, 15 ; 1:29.

“Que le pécheur repentant fixe ses regards sur ‘l’Agneau de Dieu, qui ôte le pé-
ché du monde’ (Jean 1:29) ; en le contemplant il sera transformé. La crainte fera place 
à la joie, les doutes à l’espérance. La gratitude sera éveillée. Le cœur de pierre sera 
brisé. L’âme sera inondée d’amour ; le Christ sera en elle une source d’eau jaillissant 
pour la vie éternelle.”—Jésus-Christ, p. 436-437.
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Mercredi  18 janvier 

4. QUI EST JÉSUS ?
a. Le Christ vécut une vie parfaite sur Terre (1 Pierre 2:21-22). Cependant, au 

lieu d’être attirés vers lui et vers ses disciples, quelle fut la réaction de bien 
des gens ? 2 Timothée 3:12 ; Jean 3:19-20.

“Les premiers chrétiens étaient réellement un ‘peuple particulier’. Leur conduite 
irréprochable et leur foi inébranlable constituaient une censure continuelle qui trou-
blait la paix des pécheurs. Bien que peu nombreux, sans fortune, sans position offi-
cielle et sans titres honorifiques, ils étaient la terreur des transgresseurs partout où 
leur caractère et leur foi étaient connus. Aussi étaient-ils, comme Abel pour Caïn, 
un objet de haine. Le même esprit qui poussa Caïn à tuer son frère animait ceux qui, 
secouant le joug du Saint-Esprit, mettaient à mort le peuple de Dieu. C’est ce même 
esprit qui poussa les Juifs à rejeter le Sauveur et à le crucifier. La pureté et la sain-
teté du caractère du Christ révélaient leur égoïsme et leur corruption morale. Depuis 
cette époque jusqu’à maintenant, les fidèles disciples ont toujours provoqué l’hostilité 
et l’opposition de ceux qui aiment et suivent la voie du péché.”—La Tragédie des 
siècles, p. 46.

b. Quelle puissance suprême ayant cette capacité d’attirer l’humanité se mani-
feste dans le Sauveur du monde ? 1 Timothée 3:16 ; Jean 1:1–3 ; Hébreux 1:8.

“Pour pouvoir faire toutes choses, le Christ a dû exister avant toutes choses. Ce 
qui est dit à ce sujet est d’une clarté qui ne laisse subsister aucun doute. Le Christ 
était Dieu essentiellement, dans le sens le plus élevé du terme. Il était Dieu de toute 
éternité, Dieu suprême, éternellement béni.”—Messages choisis, vol. 1, p. 290.

“La dernière agonie humaine du Fils de Dieu fut voilée par cette brume opaque. 
Tous ceux qui avaient contemplé le Christ au milieu de ses souffrances avaient été 
convaincus de sa divinité. Son visage devait laisser un souvenir ineffaçable dans 
l’âme de tous ceux qui ne l’avaient aperçu qu’une fois. Le visage de Caïn portait 
la trace du crime ; le visage du Christ exprimait l’innocence, la sérénité, la bien-
veillance, – l’image de Dieu. Pourtant ses accusateurs ne voulaient pas voir la si-
gnature du ciel. Pendant de longues heures d’agonie le Christ avait été l’objet de la 
curiosité d’une foule railleuse. Maintenant Dieu le couvrait, miséricordieusement, de 
son manteau.”—Jésus-Christ, p. 758.

“Pensez à l’humiliation du Christ. Il a pris sur lui la nature humaine déchue, 
souffrante, dégradée et souillée par le péché. Il a pris nos peines, a porté notre dou-
leur et notre honte. Il a enduré toutes les tentations dont l’homme est assailli. Il a uni 
l’humanité à la divinité ; un esprit divin a habité dans un temple de chair.”—The SDA 
Bible Commentary, vol. 4, p. 1147.
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Jeudi  19 janvier 

5. DIEU DEVIENT CHAIR
a. Qu’est devenu cet Être divin pour sauver l’humanité de sa terrible misère et 

de sa condition désespérée ? Jean 1:14 ; Hébreux 2:9.

b. Décrivez ce que Jésus a pris sur sa nature divine irréprochable. Hébreux 
2:10, 11, 14, 17.

c. Dans quelle mesure Jésus a-t-il dû s’humilier pour que la croix du Cal-
vaire ait un pouvoir d’attraction ? Hébreux 2:14 ; Philippiens 2:6–8 ; 2 Ti-
mothée 2:8.

“En voyant cela, les hommes peuvent-ils héberger une seule particule de gloire 
personnelle ? En étudiant la vie, les souffrances et l’humiliation du Christ, peuvent-ils 
prendre une posture orgueilleuse comme s’ils ne devaient supporter aucune épreuve, 
aucune honte, aucune humiliation ? Je dis aux disciples du Christ : Regardez le Cal-
vaire, et rougissez de honte devant vos idées arrogantes. Toute cette humiliation de la 
Majesté du ciel, c’était pour l’homme coupable et condamné. Il n’a cessé de s’humi-
lier, jusqu’au plus bas possible, afin de relever l’homme de sa souillure morale.”—The 
SDA Bible Commentary, vol. 5, p. 1127-1128.

“Que sacrifions-nous quand nous nous donnons entièrement ? – Un cœur souillé 
par le péché, à purifier par son sang, à sauver par son amour infini ! Et l’on trouve 
difficile de tout abandonner ! Je suis honteuse de l’entendre dire, confuse de l’écrire.

Dieu ne nous demande pas le sacrifice d’une seule chose qui pourrait nous être 
bonne et utile. Dans tout ce qu’il fait, il n’a en vue que les intérêts de ses enfants. 
Il tient en réserve pour eux des biens infiniment supérieurs à ceux qu’ils poursui-
vent.”—Vers Jésus, p. 46.

Vendredi  20 janvier 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Qu’apprend-on des Juifs qui se disaient enfants d’Abraham ?
2. Comment est-il possible de passer complètement à côté de ce que veut dire 

la Bible quand on l’étudie ?
3. Quelles leçons puis-je tirer des serpents brûlants du désert ?
4. Qu’est-ce qui fait que l’on est attiré par l’Homme du Calvaire ?
5. Pourquoi Jésus a-t-il revêtu la nature humaine ?
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 Leçon 4  Sabbat 28 janvier 2023

Donnez-moi de l’huile pour ma lampe

“Ce n’est ni par la puissance ni par la force, mais c’est par mon esprit, dit 
l’Éternel des armées” (Zacharie 4:6).

“Notre sanctification est l’œuvre du Père, du Fils et du Saint-Esprit. C’est l’ac-
complissement de l’alliance que Dieu a conclue avec ceux qui se lient à lui pour 
demeurer dans une sainte communion avec lui, avec son Fils et avec son Esprit. 
Êtes-vous né de nouveau ? Êtes-vous devenu un être nouveau dans le Christ Jésus ? 
Alors coopérez avec les trois grandes puissances du Ciel qui travaillent pour vous. 
En faisant cela, vous révélerez au monde les principes de la justice.”—The Signs of 
the Times, 19 juin 1901.

Lecture proposée : Conquérants pacifiques, chapitre 5.

Dimanche  22 janvier 

1. QUI EST LE SAINT-ESPRIT ?
a. Depuis quand le Saint-Esprit existe-t-il ? Genèse 1:2 ; Psaumes 51:11 ou 13 ; 

Hébreux 9:14.

b. Décrivez et expliquez la profondeur de la nature du Saint-Esprit. Psaumes 
139:7–12 ; 1 Corinthiens 2:9–12 ; 2 Pierre 1:21.

“Du temps de l’économie juive, l’influence de l’Esprit de Dieu s’était manifestée 
de façon marquée, mais pas dans son intégralité. Pendant des siècles, des prières 
avaient été offertes pour l’accomplissement de la promesse de Dieu de donner son 
Esprit, et aucune de ces sincères supplications n’avait été oubliée.”—My Life To-
day, p. 36.

“Avant le péché, le père de notre race jouissait d’une communion parfaite avec 
son Créateur. Mais sa transgression l’a séparé de Dieu, et l’humanité tout entière est 
privée de ce précieux privilège. Néanmoins, grâce au plan de la rédemption, les rela-
tions entre la Terre et le Ciel ont pu être rétablies. Dieu s’est révélé aux hommes par 
son Esprit et a fait resplendir sa lumière sur le monde par l’intermédiaire d’hommes 
choisis par lui.”—La Tragédie des siècles, p. 9.
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Lundi  23 janvier 

2. EST-IL UNE PERSONNE ?
a. Citez quelques traits de caractère qui montrent la personnalité du 

Saint-Esprit.

❶ Le Saint-Esprit sait tout. 1 Corinthiens 2:9–12.
❷ Il est capable d’aimer. Romains 15:30.
❸ Il peut communier (en français on trouve aussi communiquer, NdT). 

2 Corinthiens 13:13 ou 14.
❹ Puisqu’il peut communier (ou communiquer), il doit aussi parler. 

1 Timothée 4:1.
❺ Il peut donc aussi enseigner. 1 Corinthiens 2:13.
❻ Il peut témoigner. Romains 8:16.

“Le Christ a donné à ses disciples la promesse formelle qu’après son ascension, 
il leur enverrait son Esprit. ‘Allez, dit-il, faites de toutes les nations des disciples, 
les baptisant au nom du Père (un Dieu personnel), du Fils (un Prince et un Sauveur 
personnel) et du Saint-Esprit (envoyé du Ciel pour représenter le Christ), et ensei-
gnez-leur à observer tout ce que je vous ai prescrit, et voici que je suis avec vous pour 
toujours, jusqu’à la fin du monde.’ ”—The Review and Herald, 26 octobre 1897.

“Nous devons prendre conscience du fait que le Saint-Esprit, qui est une per-
sonne tout comme Dieu lui-même, se trouve dans ces lieux.

Le Saint-Esprit est une personne, car il rend témoignage à notre esprit que nous 
sommes enfants de Dieu. Quand ce témoignage est rendu, il établit lui-même sa 
propre véracité. À ce moment-là, nous croyons et nous avons l’assurance que nous 
sommes enfants de Dieu. […]

Le Saint-Esprit possède une personnalité ; sinon, il ne pourrait pas rendre té-
moignage à et avec notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. Il est aussi de 
toute évidence une personne divine ; autrement, il n’aurait pas la faculté de pénétrer 
les secrets cachés dans la pensée de Dieu. ‘Lequel des hommes, en effet, connaît les 
choses de l’homme, si ce n’est l’esprit de l’homme qui est en lui ? De même, personne 
ne connaît les choses de Dieu, si ce n’est l’Esprit de Dieu’. ”—Évangéliser, p. 551-552.

“Embarrassé d’un corps humain, le Christ ne pouvait pas se trouver partout en 
personne. Il leur était donc avantageux qu’il s’en allât au Père et leur envoyât l’Esprit 
pour lui succéder sur la Terre. Le Saint-Esprit est son représentant, mais dépouillé 
de la personnalité humaine et indépendant de celle-ci. Le Christ serait donc présent 
partout, omniprésent, par son Saint-Esprit.”—Manuscript Releases, vol. 14, p. 23.

“Il y a trois personnes vivantes dans la triade céleste : au nom de ces trois 
grandes puissances, le Père, le Fils et le Saint-Esprit, ceux qui donnent leur adhésion 
au Christ avec une foi vivante sont baptisés, et ces trois puissances coopéreront avec 
les sujets obéissants du Roi céleste dans leurs efforts pour vivre la vie nouvelle en 
Christ.”—Évangéliser, p. 550.
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Mardi  24 janvier 

3. EST-IL UNE PERSONNE ? (SUITE)
a. Quels sont certains autres attributs qui montrent la personnalité du 

Saint-Esprit ? 

❶ Il intercède en notre faveur quand nous prions. Romains 8:26-27.
❷ Il distribue des dons particuliers. 1 Corinthiens 12:7–11.
❸ Il invite également le pécheur à la repentance. Apocalypse 22:17.
❹ Il ne se contente pas d’inviter le pécheur à se repentir, il le scelle ou 

l’affermit dans la foi. Éphésiens 1:13.
❺ Puisque c’est lui qui nous scelle ou nous affermit, de quoi sommes-nous 

prévenus ? Éphésiens 4:30.
❻ Comme il s’agit d’une personne, Jésus applique 24 fois au Saint-Es-

prit le pronom personnel « il » et « lui ». On trouve un exemple dans 
Jean 14:16-17.

“Le Christ, notre Médiateur, et le Saint-Esprit intercèdent constamment en fa-
veur de l’homme, mais l’Esprit ne plaide pas pour nous comme le Christ qui pré-
sente son sang, versé dès la fondation du monde ; l’Esprit agit sur nos cœurs, susci-
tant prières et repentir, louanges et actions de grâces. La gratitude qui coule de nos 
lèvres est le résultat de l’action de l’Esprit qui fait vibrer les cordes de l’âme par de 
saints souvenirs éveillant la musique du cœur.”—The SDA Bible Commentary, vol. 6, 
p. 1077-1078.

“Le bonheur est composé de petites choses et de grandes choses. […] Si nous 
voulons devenir comme le Christ et recevoir son mode de caractère, nous devons 
entraîner l’âme à une sanctification progressive quotidienne dans les petites choses. 
Nous n’avons pas de temps à perdre. Si vous voulez apposer un sceau de sorte à obte-
nir une impression nette sur la cire, vous ne l’enfoncez pas par un geste violent, mais 
vous placez le sceau soigneusement et fermement, et vous l’appuyez jusqu’à ce que 
la cire fixe l’empreinte. C’est ainsi que le Seigneur traite nos âmes. […] Non pas de 
temps en temps, mais constamment, la vie nouvelle est implantée par le Saint-Esprit 
à la ressemblance de Christ.”—In Heavenly Places, p. 66.

“L’Esprit Saint est à l’origine de toute prière authentique. J’ai appris à savoir 
que dans toutes mes intercessions, l’Esprit intercède pour moi et pour tous les saints ; 
mais ses intercessions sont conformes à la volonté de Dieu, jamais contraires à sa 
volonté. L’Esprit ‘nous aide dans notre faiblesse’ ; et comme il est Dieu, il connaît 
la pensée de Dieu ; c’est pourquoi, dans chacune de nos prières pour les malades ou 
pour d’autres besoins, il faut tenir compte de la volonté de Dieu.”—The Signs of the 
Times, 3 octobre 1892.
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Mercredi  25 janvier 

4. QUELLE EST SON ŒUVRE ?
a. Depuis que Jésus est allé intercéder pour nous à la droite du trône de Dieu, 

qu’est-ce qui montre que le Saint-Esprit est le représentant personnel du 
Sauveur ? Jean 15:26 ; 16:13-14.

b. Qu’est-ce que le Saint-Esprit apporte à notre cœur solitaire en l’absence de 
notre ami bien-aimé ? Jean 16:7.

c. Comment nous mène-t-il à la conversion ? Jean 16:8 ; Zacharie 4:6.

“[Le Saint-Esprit] devait être donné comme un moyen de régénération sans le-
quel le sacrifice du Christ resterait inefficace. Le pouvoir du mal était allé grandis-
sant, pendant des siècles, et les hommes se soumettaient à cette captivité diabolique 
avec une docilité étonnante. La résistance au péché et la victoire ne seraient rendues 
possibles qu’au moyen de la troisième Personne de la Divinité, qui viendrait, non pas 
avec un pouvoir amoindri mais avec la plénitude de la puissance divine. C’est l’Esprit 
qui nous permet de bénéficier de l’œuvre accomplie par le Rédempteur du monde. 
C’est l’Esprit qui rend le cœur pur ; c’est par l’Esprit que le croyant devient participant 
de la nature divine. Le Christ a donné la plénitude de la puissance divine de son Es-
prit pour que nous puissions vaincre nos défauts, héréditaires ou acquis, et pour que 
l’Eglise reçoive l’empreinte de son caractère.”—Jésus-Christ, p. 675.

“L’image du Christ gravée dans le cœur se reflète dans le caractère, dans la 
vie pratique, jour après jour, parce que nous représentons un Sauveur personnel. 
Le Saint-Esprit est promis à tous ceux qui le demandent. Lorsque vous étudiez les 
Écritures, le Saint-Esprit est à vos côtés, personnifiant Jésus-Christ.”—The General 
Conference Daily Bulletin, 15 février 1895.

“La prédication de la Parole n’est pas efficace sans la présence et le secours du 
Saint-Esprit ; car l’Esprit est le seul vrai moniteur de la vérité divine. Aussi la vérité 
ne ranime-t-elle la conscience et ne transforme-t-elle la vie que lorsqu’elle est assis-
tée de l’Esprit. Un prédicateur peut être capable d’expliquer la lettre de la Parole de 
Dieu ; il peut être familier avec tous ses commandements et toutes ses promesses ; 
mais il sèmera l’Évangile sans résultat si la semence n’est pas accompagnée de la 
rosée du ciel. Sans l’aide de l’Esprit de Dieu, aucune instruction, aucun avantage, si 
grands fussent-ils, ne peuvent faire de quelqu’un un instrument de lumière.”—Minis-
tère évangélique, p. 279.
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Jeudi  26 janvier 

5. LA RELATION DE L’ESPRIT SAINT AVEC L’ÉGLISE
a. Comment une personne arrive-t-elle à une entière connaissance de la vé-

rité ? Jean 16:13.

b. Puisque c’est là l’œuvre du Saint-Esprit, quel est son rôle pour nous aider à 
trouver la véritable Église ? 1 Timothée 3:15.

c. Puisqu’il est si important dans nos vies, que devrions-nous faire pour avoir 
la pleine puissance du Saint-Esprit ? Luc 11:9–13.

“Seule la puissance de Dieu que détient le Saint-Esprit, troisième personne de la 
Divinité, peut tenir en échec la puissance du mal.”—Évangéliser, p. 552.

“Tant que l’Église se contente de peu, elle est disqualifiée pour recevoir de 
grandes choses de la part de Dieu. Mais pourquoi n’avons-nous pas faim et soif du 
don du Saint-Esprit, puisqu’il est le moyen par lequel le cœur peut être gardé pur ? Le 
Seigneur veut que la puissance divine coopère avec l’effort humain. Il est essentiel 
pour le chrétien de comprendre la signification de la promesse du Saint-Esprit juste 
avant la seconde venue de notre Seigneur Jésus. Parlez-en, demandez-le en prière, 
prêchez-le, car le Seigneur est plus disposé à donner le Saint-Esprit que les parents 
ne le sont à donner de bonnes choses à leurs enfants.”—The Review and Herald, 15 
novembre 1892.

Vendredi  27 janvier 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Comment savons-nous que le Saint-Esprit était un agent actif durant la pé-

riode de l’Ancien Testament ?
2. Qu’est-ce qui prouve que le Saint-Esprit est une personne ?
3. Quelle est la différence entre le travail d’intercession du Christ et celui du 

Saint-Esprit ?
4. Le Saint-Esprit a un rôle important dans le plan du salut. Citez-en 

quelques aspects.
5. Quelle est l’implication du Saint-Esprit quand les gens recherchent la véri-

table Église ?
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Sabbat 4 février 2023

Offrande spéciale
pour le fonds d’aide aux victimes

Les catastrophes naturelles sont de 
plus en plus fréquentes et de plus en plus 
graves dans le monde entier. Il s’agit, 
entre autres, de tremblements de terre, de 
tsunamis, de cyclones, de tornades, d’ou-
ragans, d’inondations et d’éruptions volca-
niques. “L’ouragan vient du midi, et le froid, 
des vents du nord. Par son souffle Dieu produit 
la glace, il réduit l’espace où se répandaient les eaux. 
Il charge de vapeurs les nuages, il les disperse étincelants ; leurs évolutions varient 
selon ses desseins, pour l’accomplissement de tout ce qu’il leur ordonne, sur la face 
de la terre habitée ; c’est comme une verge dont il frappe sa terre, ou comme un 
signe de son amour, qu’il les fait apparaître” (Job 37:9–13).

Le Tout-Puissant a toujours à l’esprit les meilleurs intérêts ultimes de cette 
belle planète et des créatures qu’il a faites. Pourtant, aujourd’hui, de nombreux phé-
nomènes météorologiques étranges et extrêmes proviennent spécifiquement de l’ar-
senal de l’ennemi juré des âmes :

“Tout en se faisant passer pour un grand médecin capable de guérir toutes les 
affections, [Satan] répandra sur des villes populeuses la maladie et les calamités en-
traînant derrière elles ruine et désolation. Il est à l’œuvre, en ce moment même, pro-
voquant des accidents et des désastres sur terre et sur mer : incendies gigantesques, 
tornades violentes, terribles orages de grêle, tempêtes, inondations, trombes, raz 
de marée, tremblements de terre. Sa puissance se manifeste en tous lieux et sous 
mille formes. Il détruit les moissons dorées et amène la famine et la détresse. Il 
empoisonne l’atmosphère, et des milliers de personnes sont victimes d’épidémies. 
Ces calamités deviendront de plus en plus fréquentes et désastreuses. L’œuvre de 
destruction atteindra les hommes et les bêtes. “Le pays est triste, épuisé ; … les chefs 
du peuple sont sans force. Le pays était profané par ses habitants ; car ils transgres-
saient les lois, violaient les ordonnances, ils rompaient l’alliance éternelle” (Ésaïe 
24:4-5).”—La Tragédie des siècles, p. 639 et The Great Controversy, p. 589-590.

Quoi qu’il arrive, comment les enfants de Dieu sont-ils appelés à répondre à 
l’immense souffrance humaine qui résulte des catastrophes naturelles ?

Le Seigneur nous demande de suivre son propre exemple et de tendre la main 
à toute personne en souffrance partout où elle se trouve afin de la soulager. Les 
produits de base indispensables à la vie sont brusquement détruits lorsqu’une ca-
tastrophe naturelle se produit. Il est donc de notre devoir de chrétiens d’aider de 
quelque façon et partout où nous le pouvons. Votre don généreux pour le fonds 
d’aide aux victimes rend cela possible. Merci d’avance !

Vos frères de la Conférence générale
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 Leçon 5  Sabbat 4 février 2023

L’Évangile dans l’Ancien Testament

“Or, tout ce qui a été écrit d’avance l’a été pour notre instruction, afin que, 
par la patience, et par la consolation que donnent les Écritures, nous possédions 
l’espérance” (Romains 15:4).

“Jésus est venu dans ce monde pour sauver son peuple de ses péchés. Il ne nous 
sauvera pas dans nos péchés, car il n’est pas le ministre du péché. Nous devons ré-
pondre à l’attraction divine du Christ, nous repentir de nos péchés et nous unir au 
Christ comme le sarment est uni à la vigne.”—The Signs of the Times, 15 février 1892.

Lecture proposée : Patriarches et prophètes, chapitre 4.

Dimanche  29 janvier 

1. LEÇONS TIRÉES DE L’HISTOIRE
a. Quelle est la raison principale qui rend nécessaire l’étude de l’histoire, et 

particulièrement de l’histoire sacrée ? Ecclésiaste 3:15.

“Une grande analogie caractérise les réformes qui, de siècle en siècle, jalonnent 
les progrès de l’œuvre de Dieu. Etant donné que les voies divines sont immuables et 
que les mouvements importants du temps présent trouvent leur parallèle dans l’his-
toire, les péripéties de la vie de l’Église aux siècles passés nous offrent de précieux 
enseignements.”—La Tragédie des siècles, p. 371.

b. L’étude de l’histoire nous apportant l’espérance de l’Évangile (Romains 
15:4), qu’offre cette espérance à toute âme malade du péché ? Romains 
1:16 ; Luc 19:10.

“Chaque partie de la Bible est inspirée et utile. L’Ancien Testament doit retenir 
notre attention aussi bien que le Nouveau. Nous trouverons, en l’étudiant, des sources 
d’eau vive là ou le lecteur négligent ne voit qu’aridité.”—Éducation, p. 217.
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Lundi  30 janvier 

2. LA PERFECTION DE LA CRÉATION
a. Quel genre de caractère le premier homme et la première femme possédaient-

ils en sortant des mains de leur Créateur ? Genèse 1:31 ; Ecclésiaste 7:29.

“L’homme devait porter l’image de Dieu, aussi bien physiquement que par son 
caractère. Le Fils de Dieu seul est ‘l’empreinte même’ du Père (Hébreux 1:3). mais 
l’homme a été fait ‘selon sa ressemblance’. Sa nature était en harmonie avec la vo-
lonté du Créateur ; son intelligence pouvait s’élever jusqu’aux choses divines ; ses 
affections étaient pures ; ses appétits et ses passions, sous l’ascendant de la raison. 
Il était saint, heureux de porter l’image de Dieu, et parfaitement soumis à sa vo-
lonté.”—Patriarches et prophètes, p. 22-23.

b.	 Qu’est-ce	qui	était	demandé	afin	que	la	race	humaine	conserve	cet	état	de	
perfection et vive à jamais ? Genèse 2:16-17.

“Le Christ n’amoindrit pas les exigences de la loi divine. En un langage clair 
et précis, il montre que l’observation des commandements est la condition de la vie 
éternelle. La même condition était requise d’Adam avant son péché. Le Seigneur 
n’attend pas moins de nous aujourd’hui que d’Adam au paradis terrestre ; il demande 
une obéissance parfaite et une justice irréprochable. Les exigences demeurent sous 
l’alliance de grâce ce qu’elles étaient au jardin d’Éden : l’observation de la loi de Dieu, 
qui est sainte, juste et bonne.”—Les Paraboles, p. 344.

c. Puisque l’homme a failli/péché (Genèse 3), quelles ont été les conséquences 
non seulement pour nos premiers parents, mais aussi pour la race entière ? 
Romains 5:12 ; 6:23.

“L’obéissance à la loi de Dieu est comme une digue protégeant l’homme contre 
le mal. Celui qui, à un endroit quelconque, démolit le divin barrage a, par ce fait, 
anéanti la protection qui l’entourait ; il a frayé un chemin qui permettra à l’ennemi de 
venir commettre ses ravages.

C’est en méprisant un point de la volonté de Dieu que nos premiers parents 
ouvrirent sur le monde les écluses de la calamité. Et quiconque suit leur exemple 
recevra la même rançon. L’amour de Dieu est la base de chaque précepte de sa loi, 
et celui qui en transgresse un seul travaille à son malheur et à sa ruine.”—Heureux 
ceux qui, p. 55 ou 48.
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Mardi  31 janvier 

3. DÉFINITION DU PÉCHÉ
a. Comment savons-nous que la transgression d’Adam était une violation de la 

loi de Dieu ? Romains 7:7 ; comparez Exode 20:17 ; 1 Jean 3:4.

“Parmi les personnes qui prétendent que la loi de Dieu n’est plus en vigueur, 
beaucoup affirment qu’il est impossible de lui obéir. Si tel est le cas, comment expli-
quer qu’Adam ait dû subir la peine de sa transgression ? Le péché de nos premiers pa-
rents a déversé sur le monde un tel déluge de douleurs et de crimes que, sans la bonté 
et la miséricorde de Dieu, cette faute première aurait plongé le genre humain dans un 
désespoir sans issue. Que personne ne s’abuse : ‘Le salaire du péché, c’est la mort’ 
(Romains 6:23). Pas plus aujourd’hui que lorsque cette sentence fut prononcée sur le 
père de l’humanité, la loi de Dieu ne peut être impunément violée.”—Patriarches et 
prophètes, p. 38.

“Sans la loi, on n’a aucune idée de la pureté et de la sainteté de Dieu, ni de sa 
propre culpabilité et de sa misère. On n’a aucune conviction réelle du péché, et on 
n’éprouve aucun besoin de s’amender. Ne se sentant pas perdu par ses transgres-
sions de la loi divine, on ne voit pas la nécessité du sang expiatoire du Sauveur. On 
accepte l’espérance du salut sans changement radical du cœur et sans réforme de 
la vie. C’est ainsi que les conversions superficielles se multiplient et que des multi-
tudes entrent dans l’Église sans être réellement unies au Sauveur.”—La Tragédie des 
siècles, p. 509.

b. Comment la Bible montre-t-elle que Jésus est vraiment venu pour nous sau-
ver de la transgression de la loi ? Matthieu 1:21.

“Jésus mourut pour sauver son peuple de ses péchés, et la rédemption en Christ 
signifie cesser de transgresser la loi de Dieu et être libéré de tout péché ; aucun cœur 
agité par l’inimitié contre la loi de Dieu n’est en harmonie avec Christ, qui souffrit sur 
le Calvaire pour justifier et exalter la loi devant l’univers.”—Faith and Works, p. 95.

“Nous avons un ami merveilleux en Jésus, qui est venu sauver son peuple de 
la transgression de la loi. Qu’est-ce que le péché ? La seule définition du péché est 
qu’il s’agit de la transgression de la loi. Jésus-Christ vient donc nous communiquer 
sa justice ; nous ne pouvons pas vaincre par nos propres forces, mais par la foi en lui. 
Croyez en lui et il sera à vous dès aujourd’hui si vous le voulez. Vous devez croire 
qu’il est votre Sauveur maintenant, et qu’il vous impute sa justice parce qu’il est mort, 
et qu’il a obéi à chaque exigence de la loi de Dieu qui a été transgressée. Si vous faites 
cela, vous aurez une connaissance salvatrice de Jésus-Christ. Adam et Ève ont perdu 
l’Éden parce qu’ils ont transgressé cette loi. Vous, vous perdrez le paradis si vous la 
transgressez.”—The Ellen G. White 1888 Materials, p. 128.
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Mercredi  1er février 

4. LE PÈRE DES CROYANTS
a. Pourquoi Abraham, le patriarche de l’Ancien Testament, est-il connu 

comme le père des croyants ? Galates 3:6–9.

“L’épreuve d’Abraham fut la plus dure qui puisse être infligée à un être humain. 
S’il avait échoué, il ne serait jamais passé à la postérité comme père des croyants. S’il 
s’était écarté du commandement de Dieu, le monde aurait perdu un exemple inspirant 
de foi et d’obéissance inconditionnelles. Cette leçon nous fut donnée pour qu’elle 
puisse briller à travers les âges, afin que nous apprenions que rien n’est si précieux 
qu’on ne puisse accepter de le donner à Dieu. C’est lorsque nous considérons chaque 
don comme appartenant au Seigneur, devant être utilisé à son service, que nous ob-
tenons la bénédiction céleste. Rendez à Dieu ce qu’il vous a confié, et il vous en 
confiera davantage. Gardez vos biens pour vous, et vous ne recevrez aucune récom-
pense dans cette vie ; vous perdrez également la récompense de la vie future.”—The 
SDA Bible Commentary, vol. 1, p. 1094.

“L’emplacement où le temple avait été construit était, depuis longtemps, consi-
déré comme un lieu sacré. C’est là qu’Abraham, le père des croyants, avait manifesté 
sa volonté de sacrifier son fils unique pour obéir à l’ordre de Dieu. C’est là que le 
Seigneur lui avait renouvelé l’assurance de sa bénédiction, qui comprenait la glo-
rieuse promesse de la délivrance de l’humanité par le sacrifice du Fils du Très-Haut. 
(Voir Genèse 22:9, 16-18). C’est là que David avait offert des sacrifices d’actions de 
grâces pour empêcher l’épée vengeresse de l’ange destructeur de faire son œuvre, et 
où le Seigneur avait répondu en faisant descendre le feu du ciel. (Voir 1 Chroniques 
21). Or, maintenant encore les adorateurs du vrai Dieu étaient réunis en ce lieu pour 
le rencontrer et lui renouveler leurs vœux de fidélité.”—Prophètes et rois, p. 24-25.

b. Comment la promesse concernant la semence parlait-elle de la prédication 
de l’Évangile même au temps d’Abraham ? Genèse 22:15–18 ; Galates 3:16.

“La même alliance fut renouvelée à Abraham lorsque Dieu lui fit la promesse 
suivante : ‘Toutes les nations de la terre seront bénies en ta postérité.’ (Genèse 22:18). 
Cette promesse, Abraham le savait, se rapportait au Fils de Dieu. C’est du Sauveur 
qu’il attendait le pardon de ses péchés, et ce fut cette foi que Dieu lui ‘imputa à jus-
tice.’ (Romains 4:9 ; Galates 3:8, 16). Cette alliance avec Abraham maintenait l’auto-
rité et l’obligation de la loi morale.”— Patriarches et prophètes, p. 346-347.

c. Pourquoi Abraham a-t-il été désigné comme destinataire de l’Évangile, 
alors que beaucoup d’autres à son époque ne l’étaient pas ? Genèse 26:5 ; 
Jacques 2:19–24.

“Abraham crut à Dieu. Comment savons-nous qu’il a cru ? Ses œuvres ont té-
moigné du caractère de sa foi, et sa foi lui fut imputée à justice.”—The SDA Bible 
Commentary, vol. 7, p. 936.
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Jeudi  2 février 

5. LA LOI DANS LE RESTE DE L’ANCIEN TESTAMENT
a. Quels autres exemples avons-nous de ce que la loi existait avant que 

Dieu ne l’énonce du haut du Mont Sinaï (Deutéronome 5:22–26) ? Exode 
15:26 ; 16:28.

“Pendant toute la durée de leur séjour au désert, les Israélites furent chaque 
semaine témoins d’un triple miracle destiné à leur inculquer la sainteté du jour de 
repos. Au sixième jour, la manne tombait en quantité double ; au septième, il n’en 
tombait pas ; et ce jour-là, celle qu’on avait recueillie le jour précédent se conservait, 
alors que les autres jours elle se gâtait.

Tous ces faits prouvent clairement que le jour de repos n’a pas été, comme beau-
coup le pensent, institué lors de la promulgation de la loi au Sinaï. Les Israélites 
ont compris le devoir de l’observer avant d’y arriver. Obligés de recueillir chaque 
vendredi une double portion de manne pour le jour de repos où elle ne tombait pas, 
ils avaient sans cesse en vue le caractère sacré de ce jour. De là l’observation sé-
vère à l’adresse des Israélites qui étaient sortis pour en recueillir le matin du sabbat : 
‘Jusques à quand refuserez-vous d’observer mes commandements et mes lois ?’ ”—
Patriarches et prophètes, p. 268. [Italiques de l’auteur.]

b. Qu’est-ce que Dieu voulait qu’Israël fasse avec la loi morale des Dix Com-
mandements qu’il avait énoncée et écrite ? Deutéronome 6:1–9.

c. Comment savons-nous que l’Éternel a maintenu cette position à cet égard à 
travers tout l’Ancien Testament ? Malachie 4:4 ; 3:6.

Vendredi  3 février 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Comment les principes de l’histoire biblique sont-ils applicables à 

notre époque ?
2. Quelles exigences datant de l’Éden montrent que Dieu ne change pas ?
3. S’agissant du problème du péché, quel est le but de la venue de Jésus en 

ce monde ?
4. Comment la foi d’Abraham fut-elle attestée par ses actes ?
5. Quelle devrait être notre relation à la loi de Dieu ?
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 Leçon 6  Sabbat 11 février 2023

L’éternelle loi de Dieu

“Car l’amour de Dieu consiste à garder ses commandements. Et ses com-
mandements ne sont pas pénibles” (1 Jean 5:3).

“[Le Christ] nous a demandé de nous aimer les uns les autres comme il nous a 
aimés. La religion est fondée sur l’amour de Dieu, qui nous conduit aussi à nous ai-
mer les uns les autres. Elle est pleine de gratitude, d’humilité, de longanimité. Elle est 
pleine d’abnégation, d’indulgence, de miséricorde et de pardon. Elle sanctifie toute la 
vie et étend son influence sur les autres.”—Testimonies for the Church, vol. 4, p. 223.

Lecture proposée : Patriarches et prophètes, chapitre 27.

Dimanche  5 février 

1. LE CRÉATEUR IMMUABLE
a. De quoi faut-il prendre conscience à propos de la relation du Christ avec la 

loi morale de Dieu tandis qu’il vivait ici sur cette Terre en tant que Fils de 
l’homme ? Matthieu 5:17-18.

b. À quel point les chefs juifs étaient-ils pointilleux quant à l’observance de la 
loi ? Matthieu 23:23 ; Philippiens 3:4.

“[Les chefs juifs] négligeaient la sainteté du cœur, tout préoccupés qu’ils étaient 
de maintenir une apparence de sainteté. Fortement attachés à la lettre de la loi, ils 
en violaient l’esprit constamment. Ils avaient grand besoin de ce changement dont le 
Christ avait parlé à Nicodème – une nouvelle naissance morale, une purification du 
péché, un renouveau de connaissance et de sainteté.”—Jésus-Christ, p. 155.

c. Que pouvons-nous remarquer, lors du jugement de Jésus, qui montre qu’il 
n’était pas transgresseur de la loi ? Matthieu 26:59-60.

“Ni Jésus ni ses disciples n’ont violé la loi du sabbat. Le Christ était un vi-
vant représentant de la loi. On ne trouve dans sa vie aucune transgression des saints 
préceptes. S’adressant à un peuple de témoins qui cherchaient une occasion de le 
condamner, il pouvait jeter ce défi : ‘Qui de vous me convaincra de péché ?’ (Jean 
8:46)”—Ibid., p. 287.

Leçons de l’école du Sabbat, 1er tr imestre 2023 31



Lundi  6 février 

2. LA LOI DANS LE CŒUR DE JÉSUS
a. Qu’est-ce qui était préparé pour Jésus lorsqu’il vint sur Terre ? Hé-

breux 10:5–10.

“Ce n’était pas un hasard, mais un dessein que le Rédempteur du monde dé-
pose sa couronne, abandonne sa robe de roi et vienne dans notre monde comme un 
homme. Il a revêtu sa divinité du manteau de l’humanité, afin de se tenir à la tête de 
la famille humaine, son humanité se mêlant à celle de la race déchue à cause de la 
désobéissance d’Adam.”—The Southern Work, p. 85.

b. Quand nous lisons le même passage concernant le Christ dans l’Ancien Tes-
tament, que dit la prophétie au sujet de ce qu’il allait y avoir dans son cœur ? 
Psaumes 40:6–8 ou 7-9.

“C’est la transgression de la loi qui a entraîné le péché, le chagrin et la mort. 
Satan déclara qu’il prouverait aux mondes que Dieu a créés, et aux intelligences 
célestes, qu’il était impossible d’observer la loi de Dieu. Quand Adam céda à la ten-
tation de l’ennemi et tomba de sa haute et sainte condition, Satan et ses anges exul-
tèrent. Mais du trône de Dieu, une voix se fit entendre, prononçant des paroles d’une 
portée mystérieuse. [Psaumes 40:6-8]. Lorsque l’homme chuta, le Christ annonça 
son intention de devenir le substitut et le garant de l’homme.”—The Review and 
Herald, 3 septembre 1901.

c. Quand nous acceptons le Christ dans notre cœur, qu’est-ce que nous accep-
tons forcément avec lui ? Psaumes 119:70, 72, 77, 174.

“C’est la loi de Dieu qui est le joug du service. La grande loi d’amour révélée en 
Éden, proclamée au Sinaï, inscrite dans les cœurs aux termes de la nouvelle alliance, 
c’est elle qui lie l’ouvrier humain à la volonté de Dieu. Si nous étions abandonnés à 
nos propres inclinations, libres d’aller où bon nous plaît, nous ne tarderions pas à 
rejoindre les rangs de Satan et à lui emprunter ses défauts. Raison pour laquelle Dieu 
nous enferme dans les limites de sa volonté juste, noble et ennoblissante. Il désire 
qu’avec patience et sagesse nous remplissions les devoirs du service. Ce joug du 
service, le Christ lui-même l’a porté en son humanité.”—Jésus-Christ, p. 320-321.

“Être juste, c’est être saint, c’est ressembler à Dieu, et ‘Dieu est amour’ (1 Jean 
4:16). C’est obéir à la loi de Dieu ; car ‘tous ses commandements sont justes’ (Psaumes 
119:172). Accomplir la loi, c’est aimer (Romains 13:10). La justice, c’est l’amour et 
l’amour est la caractéristique et la vie même de Dieu. La justice de Dieu a été per-
sonnifiée par Jésus : en le recevant, nous recevons la justification.”—Heureux ceux 
qui, p. 25 ou 23.
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Mardi  7 février 

3. D’APRÈS LA LOI ET LES PROPHÈTES
a. De quels textes Jésus se servit-il lorsqu’il expliqua aux disciples que sa vie 

était une preuve vivante qu’il était le Messie ? Luc 24:27, 44.

“L’intention du Maître était d’éclairer leur entendement et d’asseoir leur foi sur 
‘la parole des prophètes’ qui est certaine. Il désirait que la vérité s’enracinât dans leur 
esprit, et cela moins en vertu de son témoignage personnel que grâce aux preuves 
incontestables fournies par les symboles et les ombres de la loi cérémonielle, comme 
aussi par les prophètes de l’Ancien Testament. Pour proclamer au monde la connais-
sance du Messie, il fallait que les disciples possédassent une foi intelligente. Or, 
comme sources de leur enseignement, Jésus leur cita ‘Moïse et les prophètes’. Tel fut 
le témoignage rendu par le Sauveur ressuscité à l’importance des Écritures de l’An-
cien Testament.”—La Tragédie des siècles, p. 378.

b. Comment, lorsqu’ils prêchaient l’Évangile, les disciples prouvaient-ils que 
Jésus était bien celui qui avait été promis ? Actes 28:23.

“L’Esprit de Dieu accompagnait les paroles de Paul, et les cœurs étaient touchés. 
Le rappel fait par l’apôtre des prophéties de l’Ancien Testament, ses déclarations 
concernant leur accomplissement par Jésus de Nazareth, convainquirent de nom-
breuses âmes qui attendaient impatiemment le Messie promis. Et les paroles de l’ora-
teur, affirmant que la bonne nouvelle du salut était aussi bien pour les Gentils que 
pour les Juifs, apportèrent la joie et l’espérance à tous ceux qui n’étaient pas considé-
rés comme les enfants d’Abraham selon la chair.”—Conquérants pacifiques, p. 152.

“Dans ses prédications aux Thessaloniciens, Paul recourait aux prophéties de 
l’Ancien Testament qui annonçaient le Messie. Pendant son ministère terrestre, le 
Christ avait attiré l’attention de ses disciples sur ces prophéties. ‘Commençant par 
Moïse et par tous les prophètes, lisons-nous dans l’évangile selon saint Luc, il leur 
expliqua dans toutes les Écritures ce qui le concernait’ (Luc 24:27). Pierre donnait 
les preuves de sa foi, puisée dans l’Ancien Testament. Étienne tendait vers le même 
but. Paul faisait de même ; il avait recours aux Écritures prophétisant la naissance, les 
souffrances, la mort, la résurrection et l’ascension du Christ. Par le témoignage ins-
piré de Moïse et des prophètes, l’apôtre prouvait péremptoirement que Jésus de Naza-
reth s’identifiait avec le Messie, et montrait que depuis Adam, c’était la voix du Christ 
qui se faisait entendre par celle des patriarches et des prophètes.”—Ibid., p. 197-198.
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Mercredi  8 février 

4. LOI ET FOI
a. Le fait de placer notre foi en Jésus en tant que Sauveur personnel nous af-

franchit-il de la loi ? Dites pourquoi. Romains 3:31.

b. Quelle bénédiction est prononcée sur les observateurs des commande-
ments ? Apocalypse 22:14. [Certaines traductions rendent « Heureux ceux 
qui gardent ses commandements » par « Heureux ceux qui lavent leurs 
robes », NdT]

“En transgressant les commandements de Dieu, une malédiction est tombée sur 
Adam et Ève, et ils ont été privés de tout droit à l’arbre de vie. Le Christ est mort 
pour sauver l’homme, tout en préservant l’honneur de la loi de Dieu. Il dit : ‘Heureux 
ceux qui mettent en pratique ses commandements, afin d’avoir droit à l’arbre de vie 
et d’entrer dans la ville par les portes’. Le Fils de Dieu présente ici la mise en pra-
tique des commandements de Dieu comme la condition du droit à l’arbre de vie. La 
transgression des commandements de Dieu a privé l’homme de tout droit à l’arbre 
de vie. Le Christ est mort, afin que, par la vertu de son sang, l’obéissance à la loi de 
Dieu rende l’homme digne de la bénédiction céleste, et lui redonne droit à l’arbre de 
vie.”—Spiritual Gifts, vol. 3, p. 88.

“Entourés d’anges, nous nous rendîmes à la porte de la ville à travers la mer de 
verre. Levant son bras puissant et glorieux, Jésus fit tourner sur ses gonds étincelants 
la porte de perle, en nous disant : ‘Vous avez lavé vos robes dans mon sang, vous avez 
gardé fidèlement ma vérité, entrez !’ Nous entrâmes tous avec le sentiment que nous 
avions droit à ce lieu.”—Premiers Écrits, p. 17 (ou 16).

c. Comment cela montre-t-il que Dieu ne change jamais ? Hébreux 13:8.

“Jésus fera de grandes choses pour nous, si nous accomplissons fidèlement notre 
devoir. Nous devons soumettre notre volonté à celle de Dieu. Nous devons honorer 
le Seigneur en obéissant à tous ses commandements, même dans ce que nous appe-
lons les petites choses. La vérité, comme son Auteur divin, est immuable dans ses 
exigences, la même hier, aujourd’hui et pour toujours. Elle n’est pas en harmonie 
avec les traditions des hommes, elle ne se conforme pas à leurs opinions. La vérité a 
toujours mis une séparation entre le peuple de Dieu et le monde. Mais si notre posi-
tion dans les années passées, en tant que peuple particulier, était approuvée par Dieu, 
comment considère-t-il notre position actuelle ? Avons-nous gagné en spiritualité de-
puis que nous nous sommes éloignés de notre simplicité première ?”—The Signs of 
the Times, 25 mai 1882.
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Jeudi  9 février 

5. ÉCRITE DANS LE CŒUR
a. Comment est-il possible que la loi de Dieu ait dans notre vie une place sem-

blable à celle qu’elle avait dans la vie de Jésus ? Hébreux 10:16 ; 8:10.

“C’est parce que Dieu aime l’humanité qu’il a donné ses saints préceptes. Pour 
nous éviter les résultats de la transgression, il nous révèle les principes de la justice. 
La loi est l’expression de la pensée divine ; quand nous la recevons en Christ, elle 
devient notre propre pensée. Elle nous élève au-dessus des désirs et des tendances de 
notre nature, au-dessus des tentations qui nous font pécher.”—Jésus-Christ, p. 296.

b. Que nous montre Dieu avant même que nous puissions commencer ce voyage 
vers le Ciel ? 1 Jean 4:19, 8.

“Parce que Dieu a été méconnu, les ténèbres ont envahi la terre. Pour dissiper ces 
ombres lugubres, pour ramener le monde à Dieu, il fallait briser le pouvoir trompeur 
de Satan. L’emploi de la force ne pouvait produire ce résultat, car cet emploi s’op-
pose aux principes du gouvernement divin. Dieu n’accepte qu’un service d’amour ; 
or l’amour ne se commande pas ; il ne s’obtient pas par l’usage de la force ou de l’au-
torité. L’amour seul éveille l’amour. Connaître Dieu c’est l’aimer ; son caractère se 
manifeste en opposition avec celui de Satan. Cette œuvre ne pouvait être accomplie 
que par un seuL Être, unique dans tout l’univers. Celui-là seul qui connaissait la hau-
teur et la profondeur de l’amour de Dieu était capable de le révéler.”—Ibid., p. 11-12.

c. Qu’est-ce qui devient possible seulement après que cet amour demeure dans 
nos cœurs ? Jean 14:15–17.

Vendredi  10 février 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Comment Jésus a-t-il conservé le caractère de Dieu tout en vivant en tant 

qu’homme ?
2. Comment le caractère de Christ se manifeste-t-il chez les vrais croyants ?
3. Quelle prophétie devons-nous bien connaître pour vraiment croire que Jé-

sus est le Messie ?
4. Comment est-il possible que les êtres humains pécheurs puissent avoir droit 

à l’arbre de vie dont le péché les avaient privés ?
5. De quelle façon seulement pouvons-nous faire l’expérience d’une véritable 

obéissance ?

Leçons de l’école du Sabbat, 1er tr imestre 2023 35



 Leçon 7  Sabbat 18 février 2023

Le mystère de l’Évangile

“[…] à qui Dieu a voulu faire connaître quelle est la glorieuse richesse de 
ce mystère parmi les païens, savoir : Christ en vous, l’espérance de la gloire” 
(Colossiens 1:27).

“Ses voies à notre égard et les mobiles qui le poussent à agir sont assez compré-
hensibles pour que nous puissions discerner son amour et sa miséricorde infinis unis 
à sa puissance souveraine. On peut comprendre de ses desseins tout ce qui peut être 
utile. Quant au reste, nous devons mettre toute notre confiance dans le Tout-Puissant, 
dans son amour et dans sa sagesse parce qu’il est le Père et le souverain Maître de 
tous.”—Témoignages pour l’Église, vol. 2, p. 356.

Lecture proposée : Éducation, p. 193-197.

Dimanche  12 février 

1. ÉCRITURES DIFFICILES À COMPRENDRE
a. Que remarque Pierre au sujet des écrits de Paul ? 2 Pierre 3:14–17. De quoi 

devrions-nous	être	conscients	à	propos	de	certaines	choses	figurant	dans	les	
Écritures ? Deutéronome 29:29.

“Des hommes capables ont passé toute une vie d’étude et de prière à sonder les 
Écritures ; cependant, il y a bien des portions de la Bible qui n’ont pas encore été 
explorées à fond. Certains passages de l’Écriture ne seront parfaitement compris que 
lorsque le Christ nous les expliquera dans la vie future. Il y a des mystères qui ne se-
ront pas révélés et des déclarations qui ne peuvent être harmonisées par les hommes. 
L’ennemi cherchera justement à attirer l’attention sur ces points, alors qu’il vaudrait 
mieux les laisser de côté.”—Ministère évangélique, p. 306.

b. Avec quelle attitude devons-nous aborder les Écritures ? Jean 7:17.

“C’est l’esprit avec lequel vous examinez les Écritures qui décidera du caractère 
de ceux qui se tiendront à vos côtés. Des anges de lumière se tiendront auprès de 
ceux qui cherchent les directions divines avec humilité. Si, au contraire, vous ouvrez 
la Bible avec peu de respect, dans un sentiment de propre suffisance, le cœur rempli 
de préjugés, Satan sera à vos côtés pour pervertir la lumière qui se dégage des plus 
simples déclarations de la Parole divine.”—Messages à la jeunesse, p. 259.
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Lundi  13 février 

2. DÉCOUVRIR DES SECRETS
a.	 Quelles	choses	 spécifiques	Dieu	a-t-il	 révélées	à	Paul	dans	 le	but	qu’il	 les	

partage avec le reste du monde ? Romains 16:25-26 ; Colossiens 1:27.

“Mais pour Paul la croix était l’objet d’un intérêt suprême. Depuis qu’il avait 
été arrêté dans son rôle de persécuteur contre les disciples de Jésus-Christ crucifié, 
il n’avait jamais cessé de se glorifier dans la croix. À ce moment-là, lui fut donnée la 
révélation de l’amour infini de Dieu, manifesté par la mort du Sauveur. Une transfor-
mation merveilleuse s’était opérée dans sa vie ; tous ses plans, tous ses projets s’har-
monisaient désormais avec le ciel. Alors il avait été un homme nouveau en Jésus. Il 
savait par expérience que lorsqu’un pécheur a compris l’amour du Père, tel qu’il est 
révélé dans le sacrifice de son Fils, et qu’il laisse agir en lui l’influence divine, un 
changement s’opère dans son cœur, et dorénavant pour lui le Christ est tout [et en 
tous].”—Conquérants pacifiques, p. 217.

b.	 Si	quelque	chose	dans	les	Écritures	est	difficile	à	comprendre,	pourquoi	de-
vrions-nous quand même essayer de faire des recherches sur le sujet ? 2 Ti-
mothée 3:16-17.

“Bien que couverte d’opprobre et d’infamie, la croix du Christ est un espoir de 
vie et d’élévation pour l’homme. Personne ne peut comprendre le mystère de la piété 
tant qu’il a honte de porter la croix du Christ. Personne ne sera capable de discerner 
et d’apprécier les bénédictions que le Christ a acquises pour l’homme à un prix infini, 
à moins qu’il ne soit prêt à sacrifier joyeusement ses trésors terrestres pour devenir 
son disciple. Toute abnégation, tout sacrifice consenti pour le Christ enrichit celui 
qui les donne, et toute souffrance, tout reproche enduré pour son cher nom augmente 
la joie finale et la récompense immortelle dans le royaume de gloire.”—Confronta-
tion, p. 93.

c. Expliquez ce dont nous avons besoin pour parvenir à de justes conclusions. 
Jean 16:13.

“Sans l’aide du Saint-Esprit, nous courons sans cesse le danger de tordre les 
Écritures ou d’en donner une fausse interprétation. Nombreux sont ceux qui lisent 
la Bible sans profit, souvent même pour leur malheur. Quand on ouvre sa Bible sans 
respect et sans esprit de prière, quand les pensées et les affections ne sont pas fixées 
sur Dieu ou ne sont pas en harmonie avec sa volonté, l’esprit est assombri par le 
doute, et le scepticisme se fortifie dans l’étude même de la Bible. L’ennemi prend le 
contrôle des pensées, et suggère des interprétations fausses.”—Témoignages pour 
l’Église, vol. 2, p. 362.
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Mardi  14 février 

3. UNE LOI MORALE ET ROYALE
a. Contrairement à une croyance commune, comment savons-nous que la loi 

des Dix commandements n’a pas été abolie à la croix ? Jacques 2:8-9.

“Maints conducteurs religieux affirment que Jésus, par sa mort, a aboli la loi, 
et que nous ne sommes, par conséquent, plus tenus de l’observer. Il en est qui la re-
présentent comme un joug irritant et qui opposent au prétendu esclavage de la loi la 
liberté dont on jouit sous l’Évangile.

Ce n’est pas ainsi que les apôtres et les prophètes envisageaient la sainte loi 
de Dieu. David déclarait : ‘Je marcherai au large, car je recherche tes ordonnances’ 
(Psaumes 119:45). L’apôtre Jacques, qui écrivait après la mort du Sauveur, appelle le 
décalogue ‘la loi royale’, ‘la loi parfaite, la loi de la liberté’ (Jacques 2:8 ; 1:25) ; et 
le voyant de Patmos, un demi-siècle après la crucifixion, prononce une bénédiction 
sur ‘ceux qui pratiquent ses commandements, afin qu’ils aient droit à l’arbre de la vie 
et qu’ils entrent par les portes dans la ville’ (Apocalypse 22:14).”—La Tragédie des 
siècles, p. 506-507.

“Soumis à Dieu, notre esprit est contrôlé par la loi royale qui libère tous les 
captifs. En nous unissant au Christ, nous devenons libres. Faire sa volonté, c’est tra-
vailler au bien de l’humanité [dans l’original : c’est le retour à l’état d’homme parfait, 
NdT].”—Le Ministère de la guérison, p. 105-106.

b.	 Quelle	loi	définit	ce	qu’est	aimer	notre	prochain	comme	nous-mêmes	?	Ro-
mains 13:9 ; comparez avec Exode 20:1–17.

“Les quatre premiers commandements se résument dans le grand précepte : ‘Tu 
aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur.’ Les six derniers sont inclus dans cet 
autre : ‘Tu aimeras ton prochain comme toi-même.’ Ces deux commandements expri-
ment également le principe de l’amour. On ne saurait observer le premier en violant 
le second, ni observer le second en violant le premier. Si l’on donne à Dieu la place 
qui lui revient dans le cœur, on donnera aussi au prochain la place qui lui appartient. 
Nous l’aimerons comme nous-mêmes. Aimer Dieu par-dessus tout permet d’aimer le 
prochain d’une manière impartiale. […]

Ainsi le Christ montra à ses auditeurs que la loi de Dieu n’est pas faite de pré-
ceptes séparés, d’importance variable, dont l’un ou l’autre pourrait être ignoré impu-
nément. Notre Seigneur présente les quatre premiers et les six derniers commande-
ments comme formant un tout divin, et il nous enseigne que notre amour pour Dieu se 
manifeste par l’obéissance à tous ses commandements.”—Jésus-Christ, p. 603-604.
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Mercredi  15 février 

4. JUGÉS PAR LA LOI
a. Expliquez la portée du jugement sur l’humanité. Ecclésiaste 11:9 ou 12:1 ; 

Romains 14:10 ; 2 Corinthiens 5:10 ; Hébreux 9:27.

“Nous serons tous jugés selon les lumières qui nous ont été accordées. Le Sei-
gneur envoie ses ambassadeurs chargés du message du salut ; ceux qui l’entendent 
sont responsables de la manière dont ils l’ont accepté. Les hommes qui recherchent 
sincèrement la vérité examineront soigneusement, à la lumière de la Parole de Dieu, 
les doctrines qui leur sont présentées.”—Conquérants pacifiques, p. 206.

b. Quelle sera la norme du jugement ? Jacques 2:12.

c. Quelle est cette loi ? Jacques 2:11 ; comparez avec Exode 20.

“Par ses enseignements le Christ a montré la vaste portée des principes de la loi 
promulguée au Sinaï. Il a fait une application vivante de la loi dont les principes res-
tent à tout jamais la grande règle de la justice, par laquelle tous seront jugés au grand 
jour où se tiendra le jugement, et où les livres seront ouverts.”—Messages choisis, 
vol. 1, p. 248.

“La loi de Dieu est la norme par laquelle les caractères et les vies seront éprou-
vés au jour du jugement. ‘Crains Dieu et observe ses commandements, dit le Sage. 
C’est là ce que doit tout homme. Car Dieu amènera toute œuvre en jugement, au sujet 
de tout ce qui est caché, soit bien, soit mal’ (Ecclésiaste 12:13-14 ou 15-16). ‘Parlez et 
agissez comme devant être jugés par une loi de liberté’, dit à son tour l’apôtre Jacques 
(Jacques 2:12).”—La Tragédie des siècles, p. 524.

“Quand siégera le jugement, quand les livres seront ouverts et que tout homme 
sera jugé d’après ce qui sera écrit dans ces livres, les tables de pierre, restées cachées 
sous la garde de Dieu jusqu’à ce jour-là, seront présentées au monde comme la règle 
de la justice. Alors hommes et femmes comprendront que leur salut dépend de leur 
obéissance à la loi parfaite de Dieu. Il n’y aura aucune excuse pour le péché de qui 
que ce soit. En accord avec les justes principes de cette loi, les sentences de vie ou de 
mort seront prononcées sur tous les hommes.”—Messages choisis, vol. 1, p. 263-264.
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Jeudi  16 février 

5. LA LOI EN TANT QUE PÉDAGOGUE
a. Quel est le but recherché par le fait de comprendre la loi ou de connaître la 

vérité ? Jean 3:18–21 ; Romains 7:7.

“Le premier pas vers la réconciliation avec Dieu, c’est la conviction du péché. 
‘Le péché est la transgression de la loi.’ ‘C’est par la loi que vient la connaissance du 
péché’ (1 Jean 3:4 ; Romains 3:20).Pour voir sa culpabilité, il faut que le pécheur se 
compare avec la grande règle de la justice divine. C’est un miroir fidèle qui donne 
l’image d’un caractère parfait, et qui rend le pécheur capable de discerner ses dé-
fauts.”—La Tragédie des siècles, p. 508.

b. La loi révèle notre véritable condition. Que fait-elle ensuite de cette révéla-
tion ? Galates 3:24.

“On m’interroge au sujet de la loi dans l’épître aux Galates. Quelle est la loi qui 
fait les fonctions d’un pédagogue pour amener au Christ ? Je réponds : À la fois la loi 
cérémonielle et le code moral des dix commandements.

“Le Christ était à la base de toute l’économie juive. La mort d’Abel fut la consé-
quence du refus de Caïn d’accepter le plan de Dieu à l’école de l’obéissance pour être 
sauvé par le sang de Jésus-Christ préfiguré par les sacrifices annonçant le Christ. 
Caïn refusa l’effusion de sang qui symbolisait le sang du Christ destiné à être ré-
pandu en faveur du monde. Toute la cérémonie avait été préparée par Dieu, et le 
Christ est devenu le fondement du système tout entier. Ainsi commençait le ministère 
du pédagogue qui avait pour but d’amener les hommes pécheurs à voir en Christ le 
Fondement de toute l’économie juive.”—Messages choisis, vol. 1, p. 274.

Vendredi  17 février 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Quelle est l’importance de la préparation de son cœur avant d’étudier 

la Bible ?
2. Comment est-il possible de comprendre correctement une chose aussi mys-

térieuse que l’Évangile du salut ?
3. Quelles sont les raisons de croire que la loi était toujours en vigueur après 

la croix ?
4. Quel grande norme du caractère est un prérequis pour la vie éternelle ?
5. Pourquoi est-il nécessaire que la loi, notre conseiller principal d’éducation, 

nous amène au Christ ?
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 Leçon 8  Sabbat 25 février 2023

Cloué à la croix

“Il a effacé l’acte dont les ordonnances nous condamnaient et qui subsistait 
contre nous, et il l’a détruit en le clouant à la croix” (Colossiens 2:14).

“La loi des dix commandements vit et vivra durant l’éternité. La nécessité du 
service des sacrifices et des offrandes a cessé lorsque le type a rencontré l’antitype 
dans la mort du Christ. En Lui, l’ombre a rejoint la substance. L’Agneau de Dieu était 
l’offrande complète et parfaite.”—The SDA Bible Commentary, vol. 6, p. 1116.

Lecture proposée : Messages choisis, chapitres 30 et 31.

Dimanche  19 février 

1. UNE AUTRE LOI
a. Comment la Bible décrit-elle une loi qui allait à notre encontre et qui fut 

clouée à la croix ? Colossiens 2:14 ; Éphésiens 2:15. Les principes des dix 
commandements existant dans un Éden qui était parfait, comment savons-
nous que la description précédente ne peut pas faire référence à cette loi ? 
Genèse 1:31.

b.	 Citez	 certaines	 choses	 spécifiques	 contenues	 dans	 la	 loi	 des	 ordonnances.	
Colossiens 2:16, 21. Ces sabbats et ces autres lois sont-ils liés à la loi morale 
originelle donnée à la création, ou sont-ils l’ombre d’un événement qui de-
vait venir après leur promulgation ? Colossiens 2:17.

“C’est dans le jardin d’Éden que Dieu établit le mémorial de son œuvre créa-
trice : le repos au septième jour qu’il avait béni. Le sabbat fut confié à Adam, Père 
et représentant de toute la famille humaine. Son observation devait être, de la part 
de tous ceux qui habiteraient sur la Terre, un acte de gratitude, reconnaissant Dieu 
comme leur Créateur et leur légitime Souverain, et montrant qu’ils se considéraient 
comme les ouvrages de ses mains et les sujets de son empire. Cette institution avait 
ainsi un caractère absolument commémoratif, et devenait le partage de toute l’huma-
nité. Elle n’avait rien de typique ni rien qui la restreignît à quelque peuple particu-
lier”—Patriarches et prophètes, p. 41 (Bâle) Voir p. 25 (V&S).
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Lundi  20 février 

2. LA LOI DES ORDONNANCES
a. Parle-t-on des choses qui étaient l’ombre d’un événement à venir comme 

d’une loi, et si oui, de quel genre de loi ? Hébreux 10:1.

“Le peuple de Dieu, qu’il appelle son trésor particulier, eut le privilège d’avoir 
un double système de lois : la loi morale et la loi cérémonielle. La première nous 
ramène à la création, pour que soit maintenu le souvenir du Dieu vivant qui créa le 
monde ; ses exigences s’imposent à tous les hommes, dans toutes les dispensations, 
et pour l’éternité. La seconde fut donnée en raison de la transgression par l’homme 
de la loi morale ; son observation consistait en des sacrifices et des offrandes pointant 
vers la rédemption future. Chacune est claire et distincte de l’autre.”—The SDA Bible 
Commentary, vol. 6, p. 1094.

b.	 Tandis	que	le	sacrifice	des	animaux	était	enseigné	au	peuple	hébreu	d’au-
trefois	pour	illustrer	(annoncer)	le	sacrifice	de	l’Agneau	de	Dieu	qui	devait	
venir, quel point devait être compris ? Hébreux 10:2–4, 6.

“Le Christ lui-même fut à l’origine du système de culte juif, dans lequel les 
choses spirituelles et célestes étaient annoncées par des types et des symboles. Beau-
coup oublièrent la véritable signification de ces offrandes, et perdirent la connais-
sance de cette grande vérité, à savoir que le pardon des péchés ne se trouve qu’en 
Christ et en lui seul. La multiplication des offrandes sacrificielles, le sang des tau-
reaux et des boucs, ne pouvaient ôter le péché.”—Ibid., vol. 7, p. 933.

c.	 Qu’est-ce	qui,	seul,	a	le	pouvoir	de	purifier	du	péché	?	1	Jean	1:7.

“Chaque sacrifice, chaque cérémonie renfermait une leçon : il n’y a de pardon 
que par le sang du Christ.”—Ibid.

“La mort de Jésus-Christ pour la rédemption de l’homme soulève le voile et ren-
voie un flot de lumière sur des centaines d’années en arrière, sur toute l’institution du 
système religieux juif. Sans la mort du Christ, tout ce système n’avait aucun sens. Les 
Juifs rejettent le Christ et, par conséquent, tout leur système de religion est pour eux 
indéfini, inexplicable et incertain. Ils attachent autant d’importance à des cérémonies 
symboliques, qui ont rencontré leur antitype, qu’à la loi des dix commandements, qui 
n’était pas une ombre, mais une réalité aussi durable que le trône de Jéhovah.”—Ibid., 
vol. 6, p. 1097.
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Mardi  21 février 

3. LE SYSTÈME CÉRÉMONIEL
a.	 Qui	était	parmi	les	premiers	à	sacrifier	des	animaux	de	cette	façon	?	Genèse	

3:21, 24 ; 4:2–4 ; Hébreux 11:4.

“Pour rappeler constamment à l’homme le souvenir de son péché et lui donner 
l’occasion de confesser humblement sa foi en un Rédempteur futur, Dieu institua le 
rite des sacrifices. Ces offrandes sanglantes avaient pour but de pénétrer la race dé-
chue de la vérité solennelle que la mort est le résultat du péché, de la transgression de 
la loi de Dieu. Le premier holocauste offert par Adam lui causa une douleur cuisante. 
De sa propre main, il dut ravir à un être la vie que Dieu seul pouvait donner. C’était 
la première fois qu’il voyait la mort, qui, sans lui, n’eût jamais frappé les hommes 
ni les animaux. En égorgeant l’innocente victime, il frissonna à la pensée que son 
péché ferait couler le sang de l’Agneau de Dieu. Cette scène lui donna un sentiment 
plus profond et plus vif de la gravité d’une faute qui ne pouvait être expiée que par 
la mort du cher Fils de Dieu. Puis Adam s’émerveilla devant la bonté infinie de celui 
qui consentait à offrir au pécheur une telle rançon. Une étoile d’espérance illumina 
dès lors l’avenir qui lui avait paru si lugubre et si désolé.”—Patriarches et prophètes, 
p. 46 (V&S) et 62 (Bâle).

b. Le peuple n’ayant pas compris le plan du salut au Mont Sinaï, quel système 
fut mis en place ? Exode 25:8.

c. Pourquoi était-il indispensable que le sang fût versé ? Hébreux 9:22. Que 
symbolisait	l’agneau	sacrificiel	?	1	Corinthiens	5:7	;	1	Pierre	1:19	;	Jean	1:29.

“[Paul] fit remonter ses auditeurs à travers les types et les ombres de la loi cé-
rémonielle jusqu’au Christ, à sa crucifixion, à son sacerdoce et au sanctuaire de son 
ministère, le grand objet qui avait projeté son ombre en arrière à l’époque juive. En 
tant que Messie, il était l’Antitype de toutes les offrandes sacrificielles. L’apôtre mon-
tra que, selon les prophéties et l’attente universelle des Juifs, le Messie devait être de 
la lignée d’Abraham et de David. Il retraça ensuite sa descendance depuis le grand 
patriarche Abraham en passant par le psalmiste royal. Il prouva par l’Écriture ce que 
devaient être le caractère et les œuvres du Messie promis, ainsi que la manière dont il 
fut reçu et traité sur terre, comme en témoignent les saints prophètes. Il montra enfin 
que ces prédictions s’étaient également accomplies dans la vie, le ministère et la mort 
de Jésus, et donc qu’il était bien le Rédempteur du monde.”—Sketches From the Life 
of Paul, p. 103-104.
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Mercredi  22 février 

4. POURQUOI EN ÉTAIT-CE FINI AVEC CE SYSTÈME ?
a. Tant que les cérémonies continuaient à se dérouler au temple, en quoi Israël 

mettait-il son espoir de salut ? Ésaïe 1:10–15.

“Le Fils de Dieu est le centre du grand plan de la rédemption qui couvre toutes 
les dispensations. Il est l’ ‘Agneau immolé dès la fondation du monde’. Il est le Ré-
dempteur des fils et filles déchus d’Adam à tous les âges de la probation humaine. […] 
Le Christ est la substance ou le corps qui projette son ombre sur les dispensations an-
térieures. Lorsque le Christ est mort, l’ombre a cessé. À la mort du Christ, le système 
typique a disparu, mais la loi de Dieu, dont la violation avait rendu nécessaire le plan 
de salut, a été magnifiée et rendue honorable. L’Évangile était une bonne nouvelle de 
grande joie pour Adam, Noé, Abraham et Moïse, car il leur présentait un Sauveur à 
venir.”—The Signs of the Times, 20 février 1893.

“Jérusalem était la métropole des Juifs, et c’est là qu’on trouvait la plus grande 
exclusivité et la plus grande bigoterie. Les Juifs chrétiens qui vivaient à proximité du 
temple laissaient naturellement leur esprit revenir à leurs privilèges particuliers en 
tant que nation. En voyant le christianisme s’éloigner des cérémonies et des traditions 
du judaïsme, et en percevant que le caractère sacré particulier dont les coutumes 
juives avaient été investies serait bientôt perdu de vue à la lumière de la nouvelle foi, 
beaucoup s’indignèrent contre Paul, le considérant comme celui qui, dans une large 
mesure, avait provoqué ce changement. […] Certains étaient zélés pour la loi cérémo-
nielle.”—Sketches From the Life of Paul, p. 71.

b.	 Que	recherchait	Dieu	au	lieu	de	tous	ces	sacrifices	?	Ésaïe	1:16–18	;	Psaumes	
51:17–19 ou 19-21.

c. Qu’apporte le plan du salut par le sang de Jésus-Christ que le système sacri-
ficiel	était	incapable	de	faire	?	Actes	4:12	;	Hébreux	7:28,	19.

“Une lumière plus claire et plus glorieuse éclaire maintenant le chrétien. Ceux 
qui ont vécu avant la venue du Christ attendaient sa venue par la foi, mais ce qu’ils 
devaient saisir par la foi est pour nous une assurance ; car nous savons que le Christ 
est venu, comme l’ont annoncé les prophètes. Il est tout aussi essentiel pour nous 
d’avoir foi en notre Rédempteur, qui est venu se sacrifier sur cette Terre, qu’il l’était 
pour les anciens de croire en un Rédempteur à venir, représenté par leurs offrandes 
et leurs sacrifices.”—The Signs of the Times, 20 février 1893.
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Jeudi  23 février 

5. AVONS-NOUS BESOIN DE LA LOI CÉRÉMONIELLE AUJOURD’HUI ?
a. Pourquoi la loi cérémonielle est-elle enregistrée dans la Bible ? 2 Timo-

thée 3:16.

b. Que fait Jésus au ciel aujourd’hui ? Hébreux 8:1–5 ; 3:1.

c. Que devons-nous faire puisque ce système est en vigueur dans les cieux ? 
Hébreux 4:14–16.

“Le Christ a voulu laisser à ses disciples une ordonnance qui ferait pour eux ce 
dont ils avaient besoin, qui servirait à les détacher des rites et des cérémonies qu’ils 
avaient jusqu’alors pratiqués et tenus pour essentiels, et que la réception de l’Évangile 
rendait sans valeur. Continuer ces rites serait une insulte à Jéhovah.”—The SDA Bible 
Commentary, vol. 5, p. 1139-1140.

“[Que les messagers de la foi] avancent donc avec courage et foi, grâce à la 
vigilance et à la prière, et travaillent sans relâche au nom de Jésus. Qu’ils glorifient 
le Christ, médiateur dans le sanctuaire céleste, sur qui sont centrés tous les sacri-
fices de la dispensation de l’Ancien Testament, et dont le sacrifice expiatoire apporte 
paix et pardon à tous ceux qui ont transgressé la loi divine.”—Conquérants paci-
fiques, p. 204.

Vendredi  24 février 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Comment savons-nous que le sabbat du septième jour ne fait pas partie des 

ombres de l’Ancien Testament ?
2. Quelles sont les caractéristiques distinctives des deux lois, la loi morale et la 

loi cérémonielle ?
3. La mort ayant été tellement répandue, quel sentiment n’avons-nous plus 

lorsqu’un animal meurt ?
4.	 Qu’est-ce	qui	faisait	qu’il	était	difficile	pour	les	Juifs	habitant	près	du	temple	

de comprendre que le système cérémoniel était terminé ?
5.	 Quel	 bénéfice	 retirons-nous	 aujourd’hui	 de	 l’étude	 des	 services	 du	

sanctuaire ?
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Sabbat, 1er janvier 1904

 Offrande spéciale
 pour une chapelle à Pathankot, 
 Union de l’Inde du Nord

Pathankot est une ville située dans 
l’état du Pendjab en Inde. Cet état a une 
frontière commune avec le Pakistan à l’ouest, 
et la ville est une plaque tournante entre le 
Pendjab, l’Himachal Pradesh, et le Jammu-et-
Cachemire.

Le message de la Réforme est arrivé ici en 2015 et le 
nombre de nos membres a crû au cours des années. Grâce à la diffusion de nos Leçons de 
l’École du Sabbat, de nombreuses et précieuses nouvelles âmes recherchent ardemment 
la vérité présente.

En 2011, l’agglomération de Pathankot comptait 159 909 habitants avec un taux 
d’alphabétisation de 88,71 %. Elle est entourée à la fois par la chaîne Shivalik (qui fait 
partie des contreforts de l’Himalaya) et par la rivière Chakki. Il y a des lieux célèbres 
près de Pathankot comme Shahpur Kandi, avec un gîte d’étape suspendu pour les tou-
ristes, et le barrage Ranjit Sagar, qui est le plus haut barrage-poids d’Asie. Les industries 
des environs comprennent la production de lait, de blé, de riz, de textiles, de machines à 
coudre, d’articles de sport, de sucre, d’amidon, d’engrais, de bicyclettes, d’instruments 
scientifiques, d’appareils électriques, de machines-outils et d’huile de pin.

Les religions pratiquées à Pathankot sont l’hindouisme (88,89 %), le sikhisme 
(8,01 %) et le christianisme (1,73 %), suivis par l’islam et les autres religions.

Située dans les pittoresques contreforts de Kangra et Dalhousie, avec la rivière Chak-
ki qui coule à proximité, cette ville est souvent utilisée comme halte avant de se rendre 
dans les montagnes de Jammu-et-Cachemire, Dalhousie, Chamba, Kangra, Dharamsha-
la, Mcleodganj, Jwalaji, Chintpurni et plus loin dans l’Himalaya. De nombreux étudiants 
ruraux des États voisins viennent s’instruire à Pathankot.

Cette ville est bien reliée par le rail et la route au reste de l’Inde, et est connectée par 
un vaste réseau de services de bus privés et publics à d’autres villes du Pendjab, de l’Hi-
machal Pradesh, de Delhi, de l’Haryana, du Jammu-et-Cachemire. Les destinations im-
portantes sont Delhi, Manali, Chandigarh, Jammu, Dharamshala, Dalhousie et Amritsar.

Par conséquent, comme Capernaüm au temps de Jésus, Pathankot sert de carrefour 
pour les voyageurs, et donc, potentiellement pour l’évangélisation ! Nous n’avons pas 
de ressources propres pour acheter un terrain et construire une église, nous avons donc 
besoin du soutien de nos frères et sœurs du monde entier, de vos généreuses offrandes, 
afin de construire un monument au Seigneur à Pathankot, en Inde. « Dieu aime celui qui 
donne avec joie » (2 Corinthiens 9:7). C’est avec cet espoir que nous prions notre Sei-
gneur Jésus de bénir généreusement chacun d’entre vous.

Vos frères et sœurs de l’Église de Pathankot
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 Leçon 9  Sabbat 4 mars 2023

Si nous confessons nos péchés

“Si nous confessons nos péchés, il est fidèle et juste pour nous les pardonner, 
et pour nous purifier de toute iniquité” (1 Jean 1:9).

“Confessez vos péchés à Dieu qui seul peut les pardonner, et confessez-vous 
mutuellement vos torts.”—Vers Jésus, p. 37.

Lecture proposée : Vers Jésus, chapitres 3 et 4 ;
Testimonies for the Church, vol. 5, p. 635-650.

Dimanche  26 février 

1. LA MÊME MÉTHODE DANS L’ANCIEN ET LE NOUVEAU TESTAMENT
a. Étant donné que Dieu ne change pas (Malachie 3:6, Hébreux 13:8), de quoi 

devons-nous prendre conscience concernant son désir de sauver chaque âme 
qu’il a créée ? Psaumes 78:38 ; Ézéchiel 18:32 ; 2 Pierre 3:9.

“[Dieu] ne veut pas qu’une seule âme périsse, mais aspire à voir tout le monde 
venir à la repentance. […] L’épée de la justice tomba sur [Christ] afin que les hommes 
soient libres. Il mourut afin qu’ils puissent vivre.”—God’s Amazing Grace, p. 326.

b. Lors de la dédicace du temple construit par Salomon, quel grand passage de 
l’Ancien Testament clame la volonté de Dieu de pardonner ? 2 Chroniques 
7:12–14. Quel écho à ces paroles trouve-t-on dans le Nouveau Testament ? 
1 Jean 1:9 ; 2:1.

“Les péchés qui ont un caractère privé doivent être confessés au Christ, le seul 
médiateur entre Dieu et l’homme. […] Chaque péché constitue une offense à Dieu 
et doit lui être confessé par l’intermédiaire de Jésus. Les péchés publics doivent être 
confessés publiquement. Si l’on a fait du tort à quelqu’un, on doit se mettre en règle 
avec lui. Si celui qui désire recouvrer la santé s’est rendu coupable de médisance, s’il 
a semé la discorde dans la famille, le voisinage ou l’Église, ou s’il a attisé les ran-
cunes et les haines, si par un mauvais exemple il en a entraîné d’autres au mal, tout 
cela doit être confessé devant Dieu et devant ceux qui ont été offensés.”—Ministère 
évangélique, p. 211.
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Lundi  27 février 

2. LA PREMIÈRE ÉTAPE DU PARDON
a. L’œuvre du Saint-Esprit consistant à nous convaincre de péché (Jean 16:8), 

quelle doit être notre première réponse ? Psaumes 86:5.

“La conviction du péché s’empare alors de son esprit et de son cœur. Saisi du 
sentiment de la justice de Jéhovah, le pécheur est terrifié à la pensée de paraître cou-
pable et impur devant celui qui sonde les cœurs. Il voit l’amour de Dieu, la beauté de 
la sainteté, la joie de la pureté ; il désire être purifié et entrer en communion avec le 
ciel.”—Vers Jésus, p. 24.

“Cette repentance, produite par l’influence de la grâce divine, conduit à la 
confession du péché et à son abandon. Tels étaient les résultats que l’apôtre déclarait 
avoir constatés dans la vie des Corinthiens.”—Conquérants pacifiques, p. 288.

b. Que se passa-t-il, à la Pentecôte, après que les consciences furent éveillées à 
la conviction du péché ? Actes 2:36-37.

“C’est par la confession et l’abandon du péché, par la prière sincère et la consé-
cration à Dieu, que les premiers disciples se sont préparés à l’effusion du Saint-Esprit 
le jour de la Pentecôte. Le même travail, mais à un degré plus élevé, doit s’accomplir 
maintenant.”—Testimonies to Ministers, p. 507.

c. Comment pouvons-nous décrire le résultat d’une convition qui conduit à un 
chagement de vie ? Actes 2:38.

“Avant de trouver la vraie paix, il fallait que le peuple (vît et) confessât son pé-
ché.”—Patriarches et prophètes, p. 602 (V&S) et 636 (Bâle).

“Une confession véritable est toujours précise et avoue des péchés déterminés. 
Certains péchés sont tels qu’ils ne peuvent être confessés qu’à Dieu seul ; d’autres 
doivent être confessés à ceux qui en ont été les victimes ; d’autres enfin sont des 
fautes publiques et exigent une confession publique. Mais toute confession doit être 
explicite, directe, et nommer les péchés mêmes dont on s’est rendu coupable.”—Vers 
Jésus, p. 38.
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Mardi  28 février 

3. UN EXEMPLE DE FAUSSE REPENTANCE
a.	 Judas	s’est-il	repenti	d’avoir	trahi	le	Christ	auprès	des	principaux	sacrifica-

teurs	(Matthieu	26:14–16,	47–49)	?	Pourquoi	le	fit-il	ou,	pourquoi	ne	le	fit-il	
pas ? Matthieu 27:3-4.

“Alors Judas se jeta aux pieds de Jésus, le reconnaissant comme Fils de Dieu, et 
le suppliant de se délivrer. Le Sauveur ne fit aucun reproche au traître. Il savait ce-
pendant que Judas n’éprouvait pas une vraie repentance ; un sentiment intolérable de 
réprobation et la perspective du jugement avaient arraché cette confession à son âme 
coupable ; mais son cœur n’était pas brisé de douleur à la pensée d’avoir trahi le Fils 
immaculé de Dieu et renié le Saint d’Israël. Néanmoins Jésus ne prononça aucune 
parole de condamnation. Il jeta sur Judas un regard de pitié, et dit : ‘C’est pour cette 
heure que je suis venu dans le monde’.”—Jésus-Christ, p. 723.

“Quand le péché a émoussé le sens moral, le pécheur ne discerne plus ses dé-
fauts et ne se rend plus compte de l’énormité du mal qu’il a commis. À moins qu’il 
ne se soumette à l’action du Saint-Esprit, il demeure dans un aveuglement relatif au 
sujet de ses péchés. Ses confessions ne sont pas sincères. Chaque fois qu’il confesse 
une faute, il se hâte d’ajouter une excuse et d’alléguer certaines circonstances spé-
ciales sans lesquelles il ne se serait jamais rendu coupable des actions qu’on lui re-
proche.”—Vers Jésus, p. 39-40.

“La foi et la prière assurent à chacun la possibilité de répondre aux exigences 
de l’Évangile. Personne ne peut être contraint au péché. Pour cela, il faut d’abord 
le consentement de l’individu ; celui-ci doit avoir l’intention de mal agir avant que 
la passion puisse submerger sa raison et l’iniquité l’emporter sur sa conscience. La 
tentation, si forte soit-elle, n’excuse pas le péché.”—Messages à la jeunesse, p. 65.

b. Expliquez s’il s’agissait, oui ou non, du genre de repentance qui conduit à la 
vie éternelle. Matthieu 27:5 ; 2 Corinthiens 7:8–11.

“Beaucoup se trompent eux-mêmes et s’engagent dans des plans avec lesquels 
le Seigneur n’a rien à voir, alors que la seule voie sûre à suivre est d’obéir à sa pa-
role. Au lieu de cela, beaucoup se proposent de faire des choses merveilleuses. Ils 
trouvent plus facile de planifier quelque chose de grand pour l’avenir que de se vider 
de soi, d’abandonner à Dieu son cœur, son esprit et sa volonté, et de se soumettre à 
la puissance qui peut créer et détruire. Que les jeunes examinent d’un œil critique 
leurs motivations, par la prière et la recherche des Écritures, et voient si leur volonté 
et leurs inclinations ne les éloignent pas des exigences de Dieu.”—The Youth’s Ins-
tructor, 23 mars 1893.
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Mercredi  1er mars 

4. UN EXEMPLE DE VÉRITABLE REPENTANCE (PSAUME 51)
a. Que se passe-t-il quand nous ne reconnaissons pas nos péchés devant Dieu et 

qu’au lieu de cela nous gardons le silence ? Psaumes 32:3-4.

b. Comment le roi David réagit-il après la façon très directe dont le prophète 
Nathan le mit face à son péché (2 Samuel 12:1–12) ? 2 Samuel 12:13.

“Le cœur de David est touché. Sa conscience se réveille. Son forfait lui apparaît 
dans toute son énormité, et son âme humiliée se courbe devant Dieu.”—Patriarches 
et prophètes, p. 699.

“Le repentir de David est profond et sincère. Il ne fait pas le moindre effort pour 
pallier son crime. Sa prière ne trahit aucun désir d’échapper au châtiment dont il est 
menacé. Il voit l’énormité de sa chute devant Dieu. Il voit la souillure de son âme. Il 
abhorre son péché. Ce n’est pas seulement le pardon qu’il demande, mais la pureté 
du cœur. D’autre part, il ne s’abandonne pas au désespoir. Il voit dans les promesses 
divines au pécheur repentant la preuve de son pardon et de la faveur du ciel resti-
tuée.”—Ibid., p. 703.

c. Comment cela se passa-t-il aussi dans le cœur de Simon de Béthanie ? Luc 
7:40–48. Quelle est la seule façon de parvenir à la réconciliation et d’obtenir 
la paix ? Psaumes 32:5 ; Jérémie 3:13 ; 1 Jean 1:9.

“Comme Nathan parlant à David, le Christ dissimula, sous le voile d’une para-
bole, le coup qu’il désirait porter. Il laissa à son hôte le soin de prononcer sa propre 
sentence. C’est Simon qui avait fait pécher la femme, aujourd’hui objet de son mépris. 
Il lui avait fait beaucoup de tort. Le but de la parabole des deux débiteurs était de 
représenter Simon et Marie. Jésus ne voulait pas dire que ces deux personnes devai-
ent éprouver de la reconnaissance dans des proportions différentes, car toutes deux 
avaient une dette de gratitude qu’elles ne pourraient jamais acquitter. Mais Simon se 
croyait plus juste que Marie, et Jésus voulait lui faire voir combien il était coupable ; 
lui montrer que son péché dépassait celui de Marie comme la dette de cinq cents 
deniers dépassait celle de cinquante.

Simon commençait à se considérer sous un nouveau jour […] Il se sentit confus 
et se rendit compte enfin qu’il était en présence d’un Être supérieur à lui. […]

Jésus s’était montré bon en ne réprimandant pas ouvertement Simon en pré-
sence des invités : Simon en fut touché. […] Un avertissement, donné avec douceur, 
eut pour effet de le convaincre de son erreur. Il vit l’immensité de sa dette envers le 
Maître. Sa fierté fut humiliée, il se repentit, et l’orgueilleux pharisien devint un dis-
ciple humble, prêt au sacrifice.”—Jésus-Christ, p. 560-562.
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Jeudi  2 mars 

5. LE DON DU PARDON
a. Si nous sommes de grands transgresseurs, comment pouvons-nous être ame-

nés à éprouver un profond et authentique chagrin pour nos péchés ? Actes 
5:30-31 ; Ésaïe 55:6-7 ; Hébreux 4:16.

“Il n’est pas au pouvoir de l’homme de réaliser une telle repentance ; on ne la 
reçoit que de notre Seigneur qui est monté au ciel et a fait des dons aux hommes.”—
Vers Jésus, p. 23 (ou 25).

“Si vous voyez votre état de péché, n’attendez pas d’être meilleur. Ils sont nom-
breux ceux qui pensent n’être pas assez bons pour aller à Jésus. Pensez-vous devenir 
meilleur par vos propres efforts ? ‘Un Éthiopien peut-il changer sa peau, et un léopard 
ses taches ? De même, pourriez-vous faire le bien, vous qui êtes accoutumés à faire le 
mal ?’ (Jérémie 13:23). C’est en Dieu seul qu’est notre recours. N’attendons pas que la 
conviction devienne plus forte, ou que l’occasion soit plus favorable, ou bien encore 
que nous soyons moins mauvais. Nous ne pouvons rien faire de nous-mêmes : il faut 
aller à Jésus tels que nous sommes.”—Ibid., p. 28 (ou 30).
b. Dans quelle mesure pouvons-nous nous attendre à ce que cette œuvre de 

Dieu soit accomplie pour nous et en nous ? Hébreux 12:12 ; Philippiens 1:6.

“La repentance, aussi bien que le pardon, est un don de Dieu en Christ. C’est 
grâce à l’influence du Saint-Esprit que nous sommes convaincus de péché et que 
nous éprouvons le besoin de pardon. Seul celui qui est contrit peut être pardonné, 
mais c’est la grâce de Dieu qui produit la repentance dans un cœur. Lui qui connaît 
toutes nos faiblesses et nos infirmités, il nous viendra en aide.”—Messages choisis, 
vol. 1, p. 414-415.
c. Quel sera le résultat de ce genre de confession authentique ? Romains 8:1.

Vendredi  3 mars 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Que pouvons-nous apprendre personnellement de la prière de Salomon lors 

de la dédicace du temple ?
2. Quelles démarches devons-nous sérieusement entreprendre si nous voulons 

participer à l’achèvement de l’œuvre de Dieu sous la puissance de la pluie de 
l’arrière-saison ?

3. Pourquoi est-il si nécessaire de confesser nos péchés à Dieu ? Quelle est notre 
réelle responsabilité dans le fait de pécher ?

4. De quelle prudence devons-nous faire preuve en montrant à quelqu’un qu’il 
est coupable ?

5. Comment est-il possible pour un pécheur de se repentir ?
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 Leçon 10  Sabbat 11 mars 2023

“Sanctifie-les	par	ta	vérité”

“ Le sentier des justes est comme la lumière resplendissante, dont l’éclat va 
croissant jusqu’au milieu du jour” (Proverbes 4:18).

“Si nous nous donnons à Dieu sans réserve, avec une foi entière, le sang du 
Christ nous purifie de tout péché. La conscience est affranchie de la condamnation. 
Chacun peut devenir parfait en Jésus-Christ par la foi en son sang. Dieu soit loué 
de ce que nous ne nous heurtons pas à des impossibilités. Nous pouvons réclamer 
la sanctification. Nous pouvons jouir de la faveur divine. Nous n’avons pas à nous 
demander ce que Dieu ou ce que le Christ pense de nous, mais ce que Dieu pense du 
Christ, notre Substitut.”— Messages choisis, vol. 2, p. 37.

Lecture proposée : Conquérants pacifiques, chapitre 55.

Dimanche  5 mars 

1. JUSTIFICATION
a. Que recevons-nous de Dieu lorsque nous confessons vraiment nos péchés et 

remettons notre vie à Jésus, que ce soit au début de notre expérience chré-
tienne ou à chaque étape du chemin ? Romains 3:24–26.

“Avant la chute, il était possible à Adam d’acquérir un caractère juste par l’obéis-
sance à la loi de Dieu. Mais il échoua, et, à cause de son péché, notre nature est dé-
chue et nous sommes incapables de nous rendre justes par nous-mêmes. Étant mau-
vais, nous ne pouvons pas obéir parfaitement à une loi sainte. Nous ne possédons 
pas de justice personnelle qui nous permette de répondre aux exigences de la loi de 
Dieu. Mais Jésus-Christ nous a préparé une issue. Il a vécu sur la terre au milieu des 
mêmes épreuves et des mêmes tentations que nous. Il a vécu sans péché. Il est mort 
pour nous et, maintenant, il s’offre à prendre sur lui nos péchés et à nous donner sa 
justice. Si vous vous donnez à lui et si vous l’acceptez comme votre Sauveur, quelque 
coupable que votre vie ait pu être, vous êtes, à cause de lui, considéré comme étant 
juste. Le caractère de Jésus-Christ est substitué à votre caractère, et vous avez accès 
auprès de Dieu comme si vous n’aviez jamais péché.”—Vers Jésus, p. 61-62 ou 95.

b. Combien de temps ce voyage va-t-il durer ? Proverbes 4:18 ; Marc 13:13.
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Lundi  6 mars 

2. DÉVELOPPER LES GRÂCES CHRÉTIENNES
a.	 Qu’est-ce	 que	 Dieu	 veut	 nous	 donner	 outre	 le	 pardon/la	 justification	?	 

2 Corinthiens 7:1 ; Hébreux 6:1 ; Philippiens 3:12–14.

“Une transformation semblable à celle que l’on peut voir dans la vie de Jean ré-
sulte toujours d’une communion étroite avec le Christ. Il peut y avoir des défauts ac-
cusés dans le caractère, mais lorsqu’on devient un vrai disciple du Sauveur, la grâce 
divine régénère l’individu et le sanctifie. Le chrétien qui contemple, comme dans un 
miroir, la gloire du Seigneur est ‘transformé de gloire en gloire’, jusqu’à ressembler à 
celui qu’il adore.”—Conquérants pacifiques, p. 498.

“Hors de la grâce du Christ le pécheur est dans un état désespéré ; rien ne peut 
être fait pour lui ; mais la grâce divine communique à l’homme une puissance sur-
naturelle ; elle agit sur l’esprit, le cœur et le caractère. C’est la communication de la 
grâce du Christ qui fait discerner la nature odieuse du péché et l’expulse finalement 
du temple de l’âme.”—Messages choisis, vol. 1, p. 429-430.

“Il n’y a que la puissance divine qui puisse régénérer le cœur humain et impré-
gner les âmes de l’amour du Christ pour ceux qu’il a voulu sauver par sa mort. Le 
fruit de l’Esprit c’est l’amour, la joie, la paix, la patience, la bonté, la foi, la douceur, 
la tempérance. Dès qu’un homme est converti à Dieu, il éprouve de nouveaux goûts, 
au point de vue moral, il reçoit une nouvelle force, il apprend à aimer ce que Dieu 
aime ; car les chaînes d’or des immuables promesses rattachent sa vie à celle de Jésus. 
L’amour, la joie, la paix, une gratitude inexprimable envahissent son âme ; les béné-
dictions dont il est l’objet le font s’écrier : ‘Je deviens grand par ta bonté’ (Psaumes 
18:35).”—Ibid., p. 394.

b. Citez quelques étapes dans l’acquisition des grâces chrétiennes dont nous 
avons besoin sur notre chemin vers le royaume des cieux ? 2 Pierre 1:5–11.

“Le Christ est l’échelle qui relie la terre au ciel. Son humanité fait que la base est 
fermement ancrée sur la terre ; grâce à sa divinité le sommet atteint le trône de Dieu. 
L’humanité du Christ embrasse l’humanité déchue, tandis que sa divinité étreint le 
trône de Dieu. Nous sommes sauvés en gravissant un échelon après l’autre, en regar-
dant au Christ, en nous accrochant à lui, en montant pas à pas jusqu’à lui, afin qu’il 
devienne pour nous sagesse, justice, sanctification et rédemption.”—Testimonies for 
the Church, vol. 6, p. 147.
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Mardi  7 mars 

3. LA PUISSANCE DE LA PAROLE DE DIEU
a.	 Comment	Dieu	éclaire-t-il	nos	esprits	afin	que	notre	croissance	chrétienne	

soit constante ? 2 Corinthiens 4:4–6 ; Psaumes 119:105 ; Lévitique 20:7, 8.

“La volonté humaine participe à la toute-puissance dans la mesure où elle coo-
père avec la volonté de Dieu. Tout ce qui se fait sur son ordre doit être accompli par 
sa force. Tout ce qu’il ordonne, il le donne.”—Les Paraboles, p. 287-288.

“La perfection du caractère est basée sur ce que le Christ est pour nous. Si nous 
dépendons constamment des mérites de notre Sauveur, et si nous marchons sur ses 
traces, nous serons comme lui, purs et sans tache.

Notre Sauveur n’exige de personne des choses impossibles. Il n’attend rien de 
ses disciples qu’il ne soit disposé à leur donner la grâce et la force d’accomplir. Il ne 
leur demanderait pas d’être parfaits s’il ne pouvait accorder toute la perfection de la 
grâce à ceux à qui il veut conférer un privilège si élevé et si saint. Il nous a assuré qu’il 
est plus disposé à donner le Saint-Esprit à ceux qui le demandent que les parents ne 
le sont à donner de bonnes choses à leurs enfants.”—That I May Know Him, p. 130.

b. Comment appelons-nous ce processus de croissance chrétienne dans la vé-
rité par la puissance de la Parole ? Jean 1:14 ; 17:17.

“Lorsque la vérité devient un principe vital dans l’existence, l’âme est ‘régé-
nérée, non par une semence corruptible, mais par une semence incorruptible, par la 
parole vivante et permanente de Dieu’. Cette nouvelle naissance est due à l’accepta-
tion du Christ comme Parole de Dieu. Quand les paroles divines sont gravées dans le 
cœur par le Saint-Esprit, alors naissent chez le chrétien de nouvelles conceptions, et 
les facultés qui sommeillaient en lui le rendent désormais capable de collaborer avec 
le Seigneur.”—Conquérants pacifiques, p. 466.

“Cette sanctification de l’Église est le but que Dieu se propose dans tous ses 
rapports avec son peuple. Du sein de l’éternité, il a choisi ses enfants pour qu’ils 
soient saints. Il a donné son Fils afin qu’il meure pour eux et que, dépouillés de toutes 
leurs mesquineries, ils puissent être sanctifiés en obéissant à la vérité. Il réclame, en 
retour, une œuvre, un renoncement personnel. Dieu ne peut être honoré par ceux qui 
professent croire en lui, que dans la mesure où ils reflètent son image et se laissent 
diriger par son Esprit. Alors, comme témoins de leur Sauveur, ils feront connaître ce 
que la grâce divine a fait pour eux.”—Ibid., p. 499.
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Mercredi  8 mars 

4. FAUSSES PRÉTENTIONS
a. Considérant les saints hommes de Dieu tout au long des temps bibliques, 

que devons-nous comprendre à propos du fait de prétendre à la victoire 
finale	?	1	Jean	1:8,	10	;	Romains	7:18	;	Galates	6:14.

“Les honneurs accordés à Daniel excitèrent la jalousie des principaux dirigeants 
du royaume. Les chefs et les princes cherchèrent une occasion de se plaindre de lui. 
‘Mais ils ne purent trouver aucune occasion, ni aucune chose à reprendre, parce qu’il 
était fidèle, et qu’on apercevait chez lui ni faute, ni rien de mauvais’ (Daniel 6:4).

Quelle leçon ici pour tous les chrétiens ! D’avides regards d’envie épiaient Da-
niel jour après jour ; leur haine les poussait à une surveillance encore plus étroite, 
cependant ils ne pouvaient rien trouver à lui reprocher, que ce soit en paroles ou en 
actes. Il ne prétendait pourtant pas être saint, mais il faisait une chose infiniment 
meilleure, il menait une vie de fidélité et de consécration.”—La Vie sanctifiée, p. 31.

“La fausse sanctification éloigne carrément de la Bible. La religion est réduite à 
une fable. Les sentiments et les impressions s’érigent en critère. Alors qu’ils profes-
sent être sans péché et se vantent de leur justice, les prétendants à la sanctification 
enseignent que les hommes sont libres de transgresser la loi de Dieu et que ceux qui 
obéissent à ses préceptes sont déchus de la grâce. L’exposé de ses exigences suscite 
leur opposition et excite la colère et le mépris. C’est ainsi que se révèle leur caractère, 
parce que ‘l’esprit charnel est inimitié contre Dieu, car il n’est pas soumis à la loi de 
Dieu et ne peut l’être’ (Romans 8:7).”—Faith and Works, p. 53.

b.	 Le	fait	de	croire	que	nous	avons	besoin	de	sanctification	signifie-t-il	que	nous	
devons gagner notre salut ? Jean 14:15 ; 1 Jean 3:5-6.

“La droiture a sa racine dans la piété. Aucun être humain n’est juste tant qu’il 
n’a pas la foi en Dieu et qu’il ne maintient pas un lien vital avec lui. De même que 
la fleur des champs a sa racine dans le sol, qu’elle doit recevoir de l’air, de la rosée, 
des averses et du soleil, de même nous devons recevoir de Dieu ce qui contribue à la 
vie de l’âme. Ce n’est qu’en devenant participants de sa nature que nous recevons la 
force d’obéir à ses commandements. Aucun homme, grand ou petit, expérimenté ou 
inexpérimenté, ne peut maintenir constamment devant ses semblables une vie pure 
et ferme, à moins que sa vie ne soit cachée avec Christ en Dieu. Plus les hommes sont 
actifs, plus la communion du cœur avec Dieu doit être étroite.”—Testimonies for the 
Church, vol. 7, p. 194.
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Jeudi  9 mars 

5. QU’EN EST-IL DE LA SANCTIFICATION ?
a.	 Celui	 en	qui	 la	 sanctification,	 le	 développement	du	 caractère	 chrétien,	 se	

produit, le remarque-t-il ? Marc 4:26–29. Et les autres ?

“L’influence inconsciente et involontaire exercée par une vie sainte est le plus 
éloquent sermon en faveur du christianisme. L’argumentation, pour si irréfutable 
qu’elle soit, peut provoquer la contradiction ; mais l’exemple d’une existence irré-
prochable a un pouvoir auquel il est difficile de résister entièrement.”—Conquérants 
pacifiques, p. 456-457.

b. Qu’est-ce qui montre que cette croissance est continue et que nous ne pou-
vons jamais nous satisfaire de nos progrès et de nos réussites ? 1 Corinthiens 
15:31 ; Matthieu 10:22 ; Philippiens 3:12–16.

“Le Seigneur désire que tous ses enfants possèdent le bonheur, la paix dans 
l’obéissance. […] C’est par [la foi] que toute imperfection de caractère est réformée, 
toute souillure purifiée, toute faute corrigée, toute perfection développée.”—Conqué-
rants pacifiques, p. 503.

“La sanctification n’est pas l’œuvre d’un moment, d’une heure ou d’un jour, 
mais de toute une vie. On ne peut l’acquérir par une heureuse effusion de sentiments, 
mais c’est le résultat d’une mort définitive au péché et d’une vie constante en Christ. 
Des efforts faibles et intermittents ne sauraient ni redresser les erreurs, ni opérer de 
réforme dans le caractère. Ce n’est que par un labeur long et persévérant, par une 
discipline sévère et un dur combat que nous pouvons vaincre. Nous ne savons pas 
aujourd’hui quelle sera la sévérité de la lutte de demain. Aussi longtemps que Satan 
régnera, nous aurons à soumettre le moi, à vaincre nos péchés ; tant que nous vivrons, 
il n’y aura aucun arrêt dans notre marche chrétienne. Nous ne pourrons jamais dire : 
J’ai pleinement abouti. La sanctification, c’est le résultat de toute une vie d’obéis-
sance.”—Ibid., p. 500.

Vendredi  10 mars 

RÉVISION PERSONNELLE
1.	 Comment	Dieu	nous	traite-t-il	à	chaque	instant	de	la	justification	?
2. Comment Dieu montre-t-il que ce qu’il veut pour nous ne se limite pas 

au pardon ?
3. Quel est le secret de la transformation ?
4.	 De	quoi	une	fausse	sanctification	nous	détourne-t-elle	?
5.	 Comment	 savons-nous	 que	 la	 sanctification	 implique	 une	 vie	 entière	 de	

croissance continuelle ?
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 Leçon 11  Sabbat 18 mars 2023

L’ancienne alliance

“Voici, les jours viennent, dit le Seigneur, où je ferai avec la maison d’Israël 
et la maison de Juda une alliance nouvelle” (Hébreux 8:8).

“Dieu a vu ce qui se passait dans le camp. Il vit que, alors même que la gloire 
divine reposait encore sur le Sinaï, le peuple avait cédé aux tentations de Satan, et 
complotait contre la règle à laquelle il avait promis d’obéir.”—The Youth’s Instructor, 
21 novembre 1901.

Lecture proposée : Patriarches et prophètes, p. 346-350 (V&S) 
ou 372-376 (Bâle).

Dimanche  12 mars 

1. L’ESCLAVAGE BROUILLE LES ESPRITS
a. Dans quelle condition Israël se trouva-t-il pendant des années, et comment 

cette situation affecta-t-elle sa connaissance de Dieu et de ses lois ? Exode 
20:1-2 ; Deutéronome 5:15.

“Au cours de leur esclavage, les Israélites avaient considérablement perdu la 
connaissance de Dieu et des principes de l’alliance avec Abraham. En les délivrant de 
l’Égypte, Dieu voulut leur révéler sa puissance et sa miséricorde, pour les amener à 
l’aimer et à se confier en lui. Pour leur faire sentir leur entière impuissance et leur be-
soin du secours divin, il les amena à la mer Rouge dans un endroit où, poursuivis par 
les Égyptiens, il leur semblait impossible d’échapper ; et il les délivra. Ils furent ainsi 
remplis d’amour et de reconnaissance envers Dieu, et de confiance en son divin se-
cours. Dieu leur était devenu cher pour les avoir délivrés d’une servitude temporelle.

Une vérité plus grande encore devait leur être inculquée. Ayant vécu au milieu 
de l’idolâtrie, ils ne se faisaient une juste idée ni de la sainteté de Dieu, ni de la pro-
fonde perversité de leurs cœurs et de leur complète incapacité d’obéir par eux-mêmes 
à la loi divine et, par conséquent, de la nécessité d’un Sauveur. Ils avaient tout cela à 
apprendre.”—Patriarches et prophètes, p. 347-348 (V&S) et 373-374 (Bâle).

b. Où Dieu les conduisit-il pour qu’ils puissent comprendre le caractère saint 
et sacré de sa loi ? Exode 19:1, 5-6.
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Lundi  13 mars 

2. LE CARACTÈRE COUPABLE DU PÉCHÉ
a. Comment les Israélites réagirent-ils aux promesses de bénédictions après 

avoir compris la loi que Dieu venait de proclamer ? Exode 19:8 ; 24:3.

“Ne comprenant pas la dépravation du cœur humain ; ignorant qu’en dehors du 
Sauveur il lui était impossible d’observer la loi de Dieu, le peuple entra sans hésiter 
dans l’alliance qui lui était proposée. Fort de sa propre justice, le peuple déclara : 
‘Nous ferons tout ce que l’Éternel nous a prescrit, et nous lui obéirons.’ (Exode 24:7).
Quelques semaines s’étaient à peine écoulées depuis cette scène de majesté et de 
terreur où ils avaient, en tremblant, entendu proclamer la loi de Dieu, que, rompant 
leur alliance avec l’Éternel, ils se prosternaient devant une image de métal ! Ils ne 
pouvaient donc plus compter sur la faveur d’en haut en vertu d’une alliance qu’ils 
avaient violée. En revanche, en se rendant compte de leur misère morale et de leur 
besoin de pardon, ils étaient préparés à comprendre la nécessité du Sauveur offert 
par l’alliance avec Abraham et préfiguré par les sacrifices. Dès ce moment, ramenés 
par la foi et la gratitude à un Dieu qui pouvait les délivrer de l’esclavage du péché, 
ils étaient prêts à apprécier les bienfaits de la nouvelle alliance.”—Patriarches et 
prophètes, p. 348 (V&S).

b. Quels étaient les termes de cette alliance ? Deutéronome 27:26 ; Ézéchiel 
20:11 ; Lévitique 18:5.

c. Leur nature étant la même que la nôtre, qu’étaient-ils incapables de com-
prendre ? Jérémie 17:9 ; Ésaïe 1:5-6 ; 64:5 (ou 6).

“ ‘Vous n’aurez pas la force de servir l’Éternel, car c’est un Dieu saint. …Il 
ne pardonnera point vos transgressions et vos péchés.’ En d’autres termes : Avant 
que vous puissiez réaliser une réforme permanente, il faut que vous sentiez votre 
complète incapacité d’obéir à Dieu par vous-mêmes. La loi divine qui condamne le 
transgresseur ne lui offre aucun moyen de salut. Aussi longtemps qu’on s’appuie sur 
ses propres forces et sur sa propre justice, il est impossible d’obtenir le pardon de ses 
péchés et de soumettre sa vie à la loi de Dieu. C’est donc en vain que vous vous enga-
geriez à le servir, puisque c’est uniquement par la foi au Rédempteur que l’on reçoit 
le pardon et la force de mieux faire. Si vous voulez être sauvés, il faut donc cesser de 
vous appuyer sur vos propres efforts et ne vous confier qu’aux mérites du Sauveur 
promis.”—Ibid., p. 508.
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Mardi  14 mars 

3. L’ALLIANCE RATIFIÉE
a. Après que Moïse eut lu la loi ainsi que toutes les conditions auxquelles 

étaient liées les bénédictions et les malédictions, comment Israël continua-t-
il de répondre ? Exode 24:7.

“L’esprit du peuple, aveuglé et avili par l’esclavage, n’était pas prêt à appré-
cier pleinement la grande portée des principes contenus dans les dix préceptes de 
Dieu. Afin que les obligations du décalogue soient mieux comprises et appliquées, 
des préceptes supplémentaires furent donnés, illustrant et appliquant ceux des dix 
commandements. Contrairement au décalogue, ces préceptes ont été remis en privé 
à Moïse, qui devait les communiquer au peuple.”—Fundamentals of Christian Edu-
cation, p. 506.

“Moïse avait écrit, non pas les dix commandements, mais les jugements que 
Dieu voulait leur faire observer et les promesses liées à leur obéissance. Il en fit la 
lecture au peuple qui s’engagea à obéir à toutes les paroles que le Seigneur avait dites. 
Moïse consigna alors leur engagement solennel dans un livre, et offrit un sacrifice 
à Dieu pour le peuple. Il prit le livre de l’alliance et le lut devant le peuple, qui dit : 
‘Nous ferons tout ce que l’Éternel a dit, et nous obéirons. Moïse prit le sang, en fit 
l’aspersion sur le peuple, et dit : Voici le sang de l’alliance que le Seigneur a conclue 
avec vous selon toutes ces paroles.’ Le peuple réitéra son engagement solennel en-
vers le Seigneur de faire tout ce qu’il avait dit, et d’être obéissant.”—The Spirit of 
Prophecy, vol. 1, p. 240.

b.	 Que	fit-on	immédiatement	afin	de	montrer	le	caractère	sérieux	d’un	tel	en-
gagement ? Exode 24:6, 8.

“Ainsi, le peuple ratifia son engagement solennel envers le Seigneur de faire tout 
ce qu’il avait dit, et d’être obéissant.”—The Signs of the Times, 6 mai 1880.

“Le peuple reçut alors les conditions de l’alliance. Il fit un vœu solennel au Sei-
gneur, caractérisant l’alliance faite entre Dieu et chaque croyant en Jésus-Christ. Les 
conditions furent clairement exposées au peuple. Rien ne pouvait être mal compris. 
Quand on lui demanda s’il décidait d’accepter toutes les conditions établies, tous 
consentirent à l’unanimité à y obéir. Le peuple avait déjà accepté d’obéir aux com-
mandements de Dieu. Les principes de la loi furent alors énoncés pour que les Israé-
lites sachent ce à quoi ils s’engageaient en faisant vœu d’obéir à la loi. Et ils acceptè-
rent les détails particuliers et définis par la loi.”—Manuscrits inédits, Tome 1, p. 111.
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Mercredi  15 mars 

4. UNE GÉNÉRATION PERDUE
a. Qu’est-il arrivé à la grande majorité de la nation d’Israël du fait qu’elle n’a 

pas compris qu’il lui était impossible de se sauver elle-même et d’observer 
parfaitement la loi sans aide divine ? Nombres 26:63–65.

“Le meilleur de nous-même est altéré par le péché.”–Les Paraboles, p. 271. [Lit-
téralement, dans l’original : « Tout ce que nous pouvons faire par nous-mêmes est 
souillé par le péché. »–Christ’s Object Lessons, p. 311.]

“Nicodème avait entendu la prédication de Jean-Baptiste au sujet de la repen-
tance et du baptême, au cours de laquelle il avait montré à ses auditeurs celui qui 
devait les baptiser du Saint-Esprit. Nicodème avait constaté que la spiritualité faisait 
défaut parmi les Juifs. Ceux-ci étaient dominés à un haut degré par une fausse dévo-
tion et des ambitions mondaines. Il attendait une amélioration de cet état de choses à 
la suite de l’avènement du Messie. Cependant le message du Baptiste, qui sondait les 
cœurs, ne l’avait pas convaincu de péché. Il était un pharisien rigide et se glorifiait de 
ses bonnes actions. Il avait mérité une estime générale grâce à sa bienveillance et à la 
libéralité avec laquelle il entretenait le service du temple, et il comptait sur la faveur 
divine. Il frémit à la pensée que le royaume était trop pur pour qu’il pût le voir dans 
l’état où il était.”—Jésus-Christ, p. 152.

b. Le problème venait-il de Dieu ou du peuple de cette « ancienne » alliance ? 
Hébreux 8:8.

“ ‘Naturellement bons !’ Beaucoup de gens se sont servis de cette idée trom-
peuse comme d’un vêtement de propre-justice, et cela les a conduits à une espérance 
présumée en Christ, car ils n’avaient aucune connaissance expérimentale de lui, de 
son expérience, de ses épreuves, de sa vie d’abnégation et de sacrifice. Leur jus-
tice, sur laquelle ils comptent tant, n’est qu’un vêtement souillé. Le Christ, le Maître 
bien-aimé, dit : ‘Si quelqu’un veut venir après moi, qu’il renonce à lui-même, qu’il se 
charge de sa croix et qu’il me suive’. Oui, suivez-le en toutes circonstances, bonnes 
ou mauvaises. Suivez-le en vous liant d’amitié avec les plus démunis et les sans-
ami.”—Testimonies for the Church, vol. 2, p. 177-178.

“Qu’est-ce qui fait la misère, la nudité de ceux qui se sentent riches et comblés 
de biens ? C’est le manque de la justice de Christ. Drapés dans leur propre justice, 
ils sont représentés comme vêtus de haillons sales. Ils se flattent pourtant d’être re-
vêtus de la justice du Christ. Pourraient-ils davantage s’illusionner ? Comme le dit 
le prophète, ils peuvent s’écrier : ‘Le temple de l’Éternel, le temple de l’Éternel, c’est 
nous’ (voir Jérémie 7:4), alors que leur cœur médite toutes sortes de trafics impies et 
de trocs injustes.”—This Day With God, p. 228.
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Jeudi  16 mars 

5. LE BESOIN D’UNE AUTRE ALLIANCE
a. L’ancienne alliance n’apportant pas l’espoir, quelle était la seule promesse 

à pouvoir en donner à ceux qui vivaient à l’époque de l’Ancien Testament ? 
Jérémie 31:31–33.

“La foi en Christ rend possible l’obéissance à chaque principe de la loi.
Un esprit d’esclavage naît lorsqu’on cherche à vivre conformément à une religion 

légaliste, en s’efforçant de remplir les obligations de la loi avec ses propres forces. Il 
n’y a d’espoir pour nous que si nous nous plaçons sous l’alliance abrahamique, l’al-
liance de grâce par la foi en Christ Jésus. La Bonne Nouvelle annoncée à Abraham, 
qui lui donnait de l’espoir, est la même que celle qui nous est prêchée aujourd’hui et 
qui demeure le fondement de notre espérance. Abraham regardait à Jésus, le chef et 
le consommateur de notre foi.”—The SDA Bible Commentary, vol. 6, p. 1077.

b. Citez quelques héros des Écritures qui acceptèrent ces promesses d’aide di-
vine. Hébreux 11:4–32.

“D’âge en âge, les héros de la foi ont été remarqués pour leur fidélité à Dieu, 
et ils ont été portés ostensiblement à la connaissance du monde afin que leur lu-
mière éclaire ceux qui sont dans les ténèbres. Daniel et ses trois compagnons sont 
des exemples illustres d’héroïsme chrétien. […] De leur expérience à la cour de Baby-
lone, nous pouvons apprendre ce que Dieu fera pour ceux qui le servent de tout leur 
cœur.”—My Life Today, p. 68.

Vendredi  17 mars 

RÉVISION PERSONNELLE
1. En quoi faisons-nous la même expérience que les Hébreux en étant inca-

pables	de	comprendre	la	vrai	signification	de	la	loi	morale	de	Dieu	?
2. Pourquoi se hâtèrent-ils de faire des promesses qu’ils ne pouvaient pas tenir ?
3. Comment sommes-nous facilement conduits à faire de semblables promesses 

à Dieu aujourd’hui ?
4. Qu’est-ce qui s’est répété pendant le reste de l’histoire d’Israël ?
5. Quels exemples avons-nous du fait qu’une apostasie nationale n’est pas une 

excuse pour avoir une foi chancelante ?

Leçons de l’école du Sabbat, 1er tr imestre 2023 61



 Leçon 12  Sabbat 25 mars 2023

Venez et plaidons

“Venez et plaidons ! dit l’Éternel. Si vos péchés sont comme le cramoisi, ils 
deviendront blancs comme la neige ; s’ils sont rouges comme la pourpre, ils de-
viendront comme la laine” (Ésaïe 1:18).

“Fondée sur la loi divine, [cette nouvelle alliance] avait pour but de remettre 
l’homme en harmonie avec la volonté de Dieu, en le rendant capable d’observer ses 
préceptes.”—Patriarches et prophètes, p. 347. [C’est nous qui soulignons.]

Lecture proposée : Heureux ceux qui, p. 49-76, chapitre La spiritualité 
de la loi.

Dimanche  19 mars 

1. DEUX ALLIANCES
a.	 Quel	 genre	 d’accord	 est	 nécessaire	 pour	 pouvoir	 être	 justifié	 par	 Dieu	?	

Psaumes 50:5.

b. Quelle attitude devons-nous avoir pour entrer dans ce genre d’alliance ? 
Ésaïe 1:18.

c.  En matière d’alliance, quelles options nous sont offertes ? Hébreux 8:6–13.

“Les termes de l’ancienne [alliance] étaient : Obéis et tu vivras ; ‘l’homme qui 
accomplit [mes lois] vivra par elles’ (Ézéchiel 20:11 ; Lévitique 18:5). D’autre part, 
elle disait : ‘Maudit est celui qui ne met pas cette loi en pratique !’ (Déutéronome 
27:26). La nouvelle alliance, en revanche, a été ‘établie sur de meilleures promesses’, 
à savoir : la promesse du pardon des péchés et celle du don de la grâce divine qui re-
nouvelle le cœur et le met en harmonie avec les principes de la loi divine. ‘Voici l’al-
liance que je ferai avec la maison d’Israël après ces jours-là, dit l’Éternel. Je mettrai 
ma loi au-dedans d’eux, et je l’écrirai dans leur cœur. […] Je pardonnerai leur ini-
quité et je ne me souviendrai plus de leur péché’ (Jérémie 31:33-34).”— Patriarches 
et prophètes, p. 349. [Italiques de l’auteur.]
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Lundi  20 mars 

2. POURQUOI UNE ALLIANCE EST-ELLE NÉCESSAIRE ?
a. Qu’est-ce qui nous empêche d’être en communion avec notre Créateur ? 

Ésaïe 59:2. Que méritons-nous ? Genèse 2:17 ; Romains 6:23.

“Dès qu’Adam céda à la tentation de Satan et fit ce que Dieu lui avait interdit 
de faire, le Christ, le Fils de Dieu, se plaça entre les vivants et les morts en disant : 
‘Que le châtiment retombe sur moi. Je me tiendrai à la place de l’homme. Donne-
lui une autre chance.’ La transgression a placé le monde entier sous le coup d’une 
condamnation à mort. Mais dans le ciel, on entendit une voix qui disait : ‘J’ai trouvé 
une rançon’. Celui qui n’a pas connu le péché a été fait péché pour l’homme déchu. 
‘Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit 
en lui ne périsse pas, mais ait la vie éternelle.’ Le Christ a déposé sa robe et sa cou-
ronne royales, et a renoncé à son autorité sur le ciel tout entier. Il a revêtu sa divinité 
d’humanité, afin de porter toutes les infirmités et d’endurer toutes les tentations de 
l’humanité. Il fut un homme de douleur et connut la souffrance. Il fut blessé pour nos 
transgressions et meurtri pour nos iniquités. Le châtiment de notre paix est tombé sur 
lui, et c’est par ses meurtrissures que nous sommes guéris. Il se fit pauvre pour nous, 
afin que par sa pauvreté nous fussions enrichis. Pour nous, il a abandonné l’adoration 
des anges pour les insultes et les outrages d’une foule rendue folle par les prêtres et 
les chefs.”—The Signs of the Times, 27 juin 1900.

b. Quelle disposition Dieu a-t-il prise dès le début pour éviter cette condamna-
tion à mort ? Job 33:24 ; comparez aussi avec 1 Jean 4:19 ; Apocalypse 13:8.

“Il ne faut pas voir dans le plan de la rédemption le produit d’une réflexion 
tardive, consécutive à la chute d’Adam. Il s’agit de ‘la révélation du mystère tenu 
secret dès l’origine des temps.’ (Romains 16:25). Cette révélation dévoila les prin-
cipes qui dès les âges éternels sont à la base du trône de Dieu. Dieu et le Christ ont 
prévu dès le commencement l’apostasie de Satan et la chute de l’homme, amenée 
par le pouvoir trompeur de cet apostat. Dieu n’est pas l’auteur du péché, mais il en a 
prévu l’existence et il s’est préparé à faire face à cette terrible éventualité. Si grand 
était son amour pour le monde qu’il s’est engagé à donner son Fils unique, ‘afin que 
quiconque croit en lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle.’ (John 3:16.)”—
Jésus-Christ, p. 12.
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Mardi  21 mars 

3. LA POSTÉRITÉ DE LA FEMME
a. Lorsque le serpent ancien, le diable, trompa nos premiers parents en Éden, 

quelle	promesse	Dieu	fit-il	qui	donna	de	 l’espoir	à	 la	 race	humaine	?	Ge-
nèse 3:15.

“À moins que le Saint-Esprit ne les corrige, nos tendances naturelles contien-
nent des germes mortels. Si nous ne sommes unis intimement à Dieu, nous ne pour-
rons résister aux conséquences impies de la concupiscence, de l’amour de soi et de la 
tentation à pécher.”—Le Ministère de la guérison, p. 392.

b. Qui est la postérité de la femme ? Genèse 22:18 ; Galates 3:8, 16 ; Hé-
breux 2:14.

“Depuis le jour où le premier sermon évangélique a été prêché, – quand, en 
Éden, il fut annoncé que la postérité de la femme écraserait la tête du serpent, – le 
Christ a été présenté comme étant le chemin, la vérité et la vie. Il était le chemin alors 
qu’Adam vivait encore, et qu’Abel offrit à Dieu le sang de l’agneau immolé symboli-
sant le sang du Rédempteur. Le Christ était le chemin par lequel les patriarches et les 
prophètes ont pu être sauvés. Il reste le seul chemin qui nous donne accès auprès de 
Dieu.”—Jésus-Christ, p. 667.

c.	 Quel	fut	le	résultat	du	genre	de	foi	qu’avait	Abraham	qui	ne	faisait	confiance	
à personne d’autre qu’au Christ pour le pardon des péchés (Galates 3:6–8) ? 
Genèse 26:5.

“La mort du Christ sur la croix a assuré la destruction de celui qui a le pouvoir 
de la mort, qui est à l’origine du péché. Lorsque Satan sera détruit, il n’y aura plus de 
tentation, il n’y aura plus besoin d’expiation, et le risque d’une autre rébellion dans 
l’univers de Dieu n’existera pas. Ce qui seul peut efficacement retenir du péché dans 
ce monde de ténèbres, empêchera le péché dans le ciel. Les saints et les anges verront 
toute la signification de la mort du Christ. Les hommes déchus ne pourraient avoir 
une place dans le paradis de Dieu sans l’Agneau immolé dès la fondation du monde. 
Ne devrions-nous pas alors exalter la croix du Christ ? Les anges attribuent honneur 
et gloire au Christ, car même eux ne sont en sécurité qu’en regardant aux souffrances 
du Fils de Dieu. C’est par l’efficacité de la croix que les anges du ciel sont préservés 
de l’apostasie. Sans la croix, ils ne seraient pas plus à l’abri du mal que ne l’étaient les 
anges avant la chute de Satan. La perfection angélique a échoué au ciel. La perfection 
humaine a échoué en Éden, le paradis de la félicité. Tous ceux qui souhaitent la sécu-
rité sur terre ou au ciel doivent se tourner vers l’Agneau de Dieu.”—The SDA Bible 
Commentary , vol. 5, p. 1132.
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Mercredi  22 mars 

4. RATIFICATION DE L’ALLIANCE
a. Bien que cette alliance fut faite avec Adam et renouvelée avec Abraham, 

quand	 put-elle	 être	 ratifiée	 et	 donc	 appelée	 la	 nouvelle	 ou	 la	 seconde	 al-
liance ? Hébreux 9:16.

“Conclue avec Adam et renouvelée avec Abraham, cette alliance ne pouvait être 
ratifiée qu’à la mort de Jésus-Christ. Elle avait existé par la promesse de Dieu dès 
le moment où les premiers mots relatifs à la rédemption avaient été prononcés ; elle 
avait été acceptée par la foi, et pourtant, lorsqu’elle fut ratifiée par Jésus-Christ, elle 
fut appelée une nouvelle alliance.”—Patriarches et prophètes, p. 373 (Bâle). [Ita-
liques de l’auteur.]

b.	 Si	elle	n’était	pas	ratifiée	avant	la	mort	de	Jésus,	comment	s’appliquait-elle	
aux enfants du Roi céleste vivant avant la croix ? Hébreux 6:13–18.

“L’alliance avec Abraham le fut par le sang du Rédempteur. Si celle-ci est ap-
pelée la ‘deuxième’ ou la ‘nouvelle alliance’, c’est parce que le sang qui la ratifia fut 
versé postérieurement à celui qui scella la première alliance. Il est indéniable que la 
‘nouvelle’ alliance était déjà en vigueur aux jours d’Abraham puisqu’elle fut alors 
confirmée tant par la promesse que par le serment de Dieu, ‘deux choses immuables 
et sans mensonge possible, puisqu’elles viennent de Dieu’ (Hébreux 6:18).”—Pa-
triarches et prophètes, p. 347.

“Sa parole est engagée. Les montagnes s’éloigneront, les collines chancelleront, 
mais son amour ne s’éloignera pas de son peuple, et son alliance de paix ne sera pas 
retirée. Sa voix se fait entendre : ‘Je t’ai aimé d’un amour éternel’ (Jérémie 31:3). Avec 
un amour éternel j’aurai compassion de toi» (Ésaïe 54:8). Quel amour étonnant que 
celui de Dieu condescendant à ôter du cœur humain faible et craintif toute cause de 
doute et de questionnement et à saisir la main tremblante tendue vers lui par la foi. 
Il nous aide à lui faire confiance en multipliant les assurances et les garanties. Il a 
établi un accord basé sur l’obéissance de notre part, et il se met à la portée de notre 
compréhension des choses. Nous pensons qu’un engagement ou une promesse de nos 
semblables, même enregistrés, ont encore besoin d’une garantie. Jésus a répondu à 
toutes ces craintes particulières, et il a confirmé sa promesse par un serment : ‘C’est 
pourquoi Dieu, voulant montrer avec plus d’évidence aux héritiers de la promesse 
l’immutabilité de sa résolution, intervint par un serment…’ Que pourrait faire de 
plus notre Seigneur pour renforcer notre foi en ses promesses ?”—That I May Know 
Him, p. 262.
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Jeudi  23 mars 

5. LES TABLES DU CŒUR
a.	 Quelle	 opportunité	 avons-nous	 grâce	 au	 sacrifice	 de	Christ	 sur	 la	 croix	?	

Hébreux 9:15.

b. Quel appel Dieu lance-t-il à chacun de nous personnellement quand nous 
évaluons notre responsabilité devant Dieu ? 2 Corinthiens 6:2.

“En vertu de cette alliance, la loi même qui avait été gravée sur les tables de 
pierre est écrite par le Saint-Esprit dans notre cœur. Au lieu de chercher à établir 
notre propre justice, nous acceptons celle du Sauveur. Son sang expie nos péchés et 
son obéissance nous est imputée. Alors notre cœur, renouvelé par le Saint-Esprit, est 
rendu capable de produire ‘les fruits de l’Esprit’. Par la grâce de Jésus-Christ, nous 
vivons désormais dans l’obéissance à la loi de Dieu. Avec lui, nous pouvons dire : 
‘Mon Dieu, je prends plaisir à faire ta volonté, et ta loi est au fond de mon cœur’ 
(Psaumes 40:9). Durant son séjour sur la terre, Jésus disait : “Mon Père … ne m’a pas 
laissé seul, parce que je fais toujours ce qui lui est agréable.”

L’apôtre Paul expose clairement les rapports qui existent, sous la nouvelle al-
liance, entre la foi et la loi : “Étant donc justifiés par la foi, dit-il, nous avons la paix 
avec Dieu par notre Seigneur Jésus-Christ.” “Anéantissons-nous donc la loi par la 
foi ? Non, certes ! Au contraire, nous la confirmons.” “Car ce qui était impossible à 
la loi, attendu que la chair la rendait impuissante [à justifier l’homme qui l’a violée], 
Dieu l’a fait ! En envoyant à cause du péché son propre Fils dans une chair semblable 
à notre chair de péché, il a condamné le péché dans la chair, afin que la justice pres-
crite par la loi fût accomplie en nous, qui marchons, non selon la chair, mais selon 
l’esprit” (Romans 5:1 ; 3:31 ; 8:3, 4).”—Patriarches et prophètes, p. 349. [Italiques de 
l’auteur.]

Vendredi  24 mars 

RÉVISION PERSONNELLE
1. Quelles expériences avez-vous faites concernant des alliances faites 

avec Dieu ?
2. Pourquoi Dieu était-il prêt lorsqu’Adam pécha ?
3. Quelles illustrations Dieu employa-t-il pour que l’homme garde continuelle-

ment à l’esprit qu’un Messie devait venir ?
4. Comment savons-nous qu’Abraham était sous la nouvelle alliance ?
5. Quel genre d’alliance ou d’accord es-tu prêt à faire avec ton Créateur ?
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Plaider pour une réforme

“Jésus a été tenté en tous points comme nous, afin de savoir comment 
secourir ceux qui sont tentés. Sa vie est notre exemple. Il montre par son 
obéissance volontaire que l’homme peut observer la loi de Dieu et que c’est 
la transgression de la loi, et non l’obéissance à celle-ci, qui le rend esclave. 
Le Sauveur était plein de compassion et d’amour ; il n’a jamais repous-
sé les vrais pénitents, quelle que soit leur culpabilité ; mais il a sévère-
ment dénoncé l’hypocrisie sous toutes ses formes. Il connaît les péchés des 
hommes, il connaît tous leurs actes et lit leurs mobiles secrets ; pourtant, 
bien qu’ils soient dans l’iniquité, il ne se détourne pas d’eux. Il plaide et 
raisonne avec le pécheur, et se met au niveau de celui-ci dans un certain 
sens - celui d’avoir lui-même porté la faiblesse de l’humanité. ‘Venez main-
tenant, et raisonnons ensemble, dit le Seigneur : si vos péchés sont comme 
l’écarlate, ils deviendront blancs comme la neige ; s’ils sont rouges comme 
le cramoisi, ils deviendront comme la laine.’

L’homme, qui a défiguré l’image de Dieu dans son âme par une vie 
corrompue, ne peut, par un simple effort humain, opérer un changement 
radical en lui-même. Il doit accepter les dispositions de l’Évangile ; il doit 
être réconcilié avec Dieu par l’obéissance à sa loi et la foi en Jésus-Christ. 
Sa vie doit dorénavant être régie par un nouveau principe. Par la repen-
tance, la foi et les bonnes œuvres, il peut parfaire un caractère juste et 
revendiquer, grâce aux mérites du Christ, les privilèges des fils de Dieu. 
Les principes de la vérité divine, reçus et chéris dans le cœur, nous porte-
ront à une hauteur d’excellence morale que nous n’avions pas jugé possible 
d’atteindre. […]

Voici un travail à accomplir pour l’homme. Il doit faire face au mi-
roir, la loi de Dieu, discerner les défauts de son caractère moral, et se dé-
barrasser de ses péchés, en lavant la robe de son caractère dans le sang 
de l’Agneau. L’envie, l’orgueil, la malice, la tromperie, les querelles et le 
crime seront nettoyés du cœur qui reçoit l’amour du Christ et qui nourrit 
l’espoir d’être rendu semblable à lui. […]

Mais l’influence de l’espérance évangélique ne conduira pas le pé-
cheur à considérer le salut du Christ comme une grâce accordée gratui-
tement alors qu’il continue à vivre dans la transgression de la loi de Dieu. 
Lorsque la lumière de la vérité illuminera son esprit, qu’il comprendra 
pleinement les exigences de Dieu et se rendra compte de l’étendue de ses 
transgressions, il réformera ses voies, deviendra loyal envers Dieu grâce à 
la force obtenue de son Sauveur, et mènera une vie nouvelle et plus pure.” 

—Testimonies for the Church, vol. 4, p. 294-295.
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Ce trimestre, nous soutenons…
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